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NOS TROIS AVENTURIERS SE
ROUVENT AVOIR AFFAIRE A
LS ENNEMIS SUR LESQUELS ILS
E COMPTAIENT PAS.

(Suite)
lu surfac» des eaux sombres,

disinguait effectivement des
ulations et des remons aites-
que les poissons n'étaient

moins nombreux dans le lac
les oiseaux sur les rives.
u uu clin d'œil, lichard cat
posé ses hameçous
Lais avec quoi les amorcer ?
andis que notre pêcheur se
sait la cervelle pour imagi-
quelque appât d'occasion, la
cheur du soir commençait à
Pr iégèrementla surface du lac.
v même temps, de toutes
ls, surgissaient de longues
lences ragueuses, auciden-
) Wwouvantes.

— Qu'est-ce douc
grands poissons-là ? — demanda
Saturnin avec une certaine 1n-
quiétude daus le regard.
—Oh ! oh ! —répondit en souriant
Balthazar, — je doute que vous
puissivz les pécher à la ligne ; ce
sont des alligators,
—Des alligators !
Autrementdire dus caimans....

ou, si vous le préférez mieax eu-
core, des crocodiles:
—Bigre de bigre !
Lt Pichard, qui s'était penché

par-dessus le bord se recula en
bondissant jusqu'au milien du
cauot.

Mais, après an instant de ré-
flexion, essayantderire :
—Allons !—fit-il —allons, mat-

tre Frappe-au-Cæur, vous plai-
sautez,… n’est-ce pas ?
— Naullement, -— répliqua froi-

dement Balthazar, —nullement
Regardez plutôt,.… les voilà qui
su réveillent !

L'ex-caporal ouvrit
rémentles yeux.
Le doute n'était plus possible.
De grands requins d’eau dou-

co de gigantesques lézards, d'hor-
ribles vaïmans, grouiliaieut par-
tout dansle lac. ui plus ni moins
que des grenouilles dans une
mare.

que ces

démesu 
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LEGISLATURE PROVINCIALE
ASSEMBLEE LEGISLATIVE

Séanuo du 2 décembre.
À 4 heures l'Oratour

uu fauteuil.
i Les bills suivants sont proposés :

Loi autorisant les syadios des cho-
mins à barrièr s de Montréal à rache-
ler certaines obligations ot à Gmetire
dans ce but ane nouvello sériv d'obli-
gstioñs—L honurublo M, L'uillon

Loi coustituuut en division électoru- |lo Les Tes du lu M adeloize—L'honoru- !ble M. Fiyuu, |Loi mouitiant l'article 832 du Co le
municipal, — M. Dorjurdins.

Loi amondunt la loi amondant losloteries ot les bazars, — M, Allard.
Loi umendunt los artioles 33 ot U38

du Cole municipal-—M, Fitapatriok.
Les bits suivants pusscnt on comité

ot soul adoptés on truisidme lecture ;
Loi const:taunt on corporation “The

North Nation Valley” Colonization -Railway Company®, —M, Tétreny, ;
Loi umondant los diverses 1015 Lun

corvant lu cité de Ste Cunégonle, oMontegal—M, Villoneuvn,
Sur motion à cet effot, lu production;

de divers documents est ordonnée Nin
discussion. * |Le bili do M, Allurd intitulé “Loi nel
trodunt la loi dos deutiston” ostudop |
16 on seconde lueturo ot ronvoyé ui co-mité do legislation. Ln honorables
MM, Tailon et Poltetior se pronon-
cent contro lo bil), que la Chatubre u
déjà rojoté à doux oùtrois reprises, ol
1 semble cortain que cu bill son va
au cutnité do législation pour y nou.
rir,

Motion que lu Chambre se forumon |
comité des subsides, !
M. Bornatchez tormine sun disco ira

sur lu politi juv agricole ot les chomins
de fer, LI soutiont quu l'établissemont
de compurtimonts froids sur fos sigs.
mors n'u guère aidé à l'exportation du ©
beurro, LI u lui même dornandé do l'es-
pace duns cos compartiments puuroz-
pédier du bourre, muis où lui n fuit dus
conditions t-lies, on lu furgant à fairo
sou uxpésition to Montreal, qu’ dù
lus refuser, Colu no l'a pas winpôché du
vendre sun bourre Lo1L aussi chor, Ha
terminant, M, Bernateh-2 propose Ja
motion suivante : * Cotto Chumbre vat
d'opinion que, pour remédi-r aux maux

prod place

  

t

province, il est urgent quello ven uid. |
re des moyens les plus »@ra ot fos plus ;
«Xp ditifs d'ouvrir des 1ébouch#4 no1- |
veaux «L rémunérat-urs à pos pro-
duits ugricoles.” |

M. Milton MucDonald sued loa M,
Bornatchez. M démunte d'abord In]
faunseté do Vargumont 1ibsral  dyanng
que lu tafdower we tuo) dab it un--
barrièr - qui emp che les galling
d'aller verstro lours produits Au con.
Lrairo, lo tarif établi par lo var oon-
servalour u où pour effst du donuer à
nos cullivatours les béndticos du mar
ché local It on vat résullé quo los cul
tivatours eavadions vendont aujourd'hui
leurs produits plus chor quo ne lo pou
vont fuiro lours concurrents améri-
sains, M, MueDonuld vite à cu propos
les cours du marché, démontrant que
l'avoine, les putatos, lo L'éd'inde etc,
80 Vondont bonncoup plus chor ivi
qu'aux létats-Unis, Les plaintes du M
Beruntchez, continue lo député du Bu.
BOL, tic prouvenl qu'unt choss, c'usl
qu'il est un dv ceux qui, pur lour rou.
tiuo, luttent contre 6 progrès, (roi
Ya'en diso le député du Montmagny,
la politique du gouvernement a6luol à
ou pour eflst du stimaler l'exportation
du beurre, insi quo lo prouvent los |
Fapports et statistique ofliciel,
À 6 heures, In séanco est suspunduo,

+ BEANCE DU SOIR
À ln reprise de In séance à huit hou-|

res, M, Mucdonald continue sun dis-

  
 

Les uns frappaient l'eau du
leur queue, les autres baillaient
sur la rive, avec la brayaaty rs
i piration d'un sonfllet du forge.

Entre leurs formidables mà-
choires, le soleil couchant allu-
mait comme des dents de feu,

Fernand, lui-même, ne put re
défendre d’ane certaine émotion.
—Rassurez vous, — dit Baltha-

zar, toujours impassible. —Le Cré-
afeur a refusé le courage à ces
Taonstrueux reptiles... Ils ont
peur de notre canot ; ils osent
rarement s'attaquer à l’homme...
hormis toutefois daus leur élé-
ment.
—AL ! ah !—Bt Saturnin, — si

l’un de nous tombait, ou nageait
dans ie lac, son compte serait
bientôt réglé.
— En un clin d'œil, —répligua

le Canadien ; — ce serait l’affiire
de deux ou trois bouchées. Voi-
là tout !

! -— Mais à terre,sur l'un de cvs
Hots ?

| —Darant le jour, aucuu dau-
ger. La nuit, par exemple, il y
aurait peut-être bataille ; … mais
peut être aussi, pour des hommes

| résolus et bien armés, victoire.
=Décidément, — conclut l’ex-
caporal,—je d-mande
dans le cauot !

à Tester

dont soufFro [agriculture duns cotto

|

jourd'h

EDITION BI-HEBDOMADAIRE.
cours ot éludio Los résultats de l'oncou-
Fsgoment donué par le gouvernement
à la fabrication ctà l'uxporiation du
beurre
Ou a dit qu'ano soulu maison du

Evmmerce « bénéficié de IA primo à{l'exportation du bourre. Colt
“vu qu'on no Coutuît pus les faits. LxDal-0n Ayor s'ost ch rgé d'uxpédior
en Angloturre dilforontos arqaes
par potites qanatités plutôt à litre
essai, car il s'agisauit d'introluire

leur le marché anglais lu bourre cons
dieu et du le fuiro uccopler du pré-
férenco aux produits d'a nutros pays,
Uellu oxpérivnce n vu ut plein suocesot los maisons qui avaiont reg 1 dos onvois cpnadions ont fuit don com mn.
(les considérables. Lu marché anglais
po 1b absorbor tuto notes prod toutoudu bourro, var son importation est dnor-
me, D'au autro côté, nous pouvons pro-duire à moillour marché quo los autresprovinces,
Ainsi duns Ontario, la productionvst de trois livres do bourre par luolivres delait, tandis quo duns Québec,ollo vst de cing livres do bourre pourlu mêmo quantité de lait. Sion amélio-ro les réfrigérants, l'exportation du

beurre duns oily ans attoindra $6,090,
vou,

M, Mucdonald passe onsuite on ro.
vuc lo disvours do M. Lurnurghoz, 1)fuit voir que vo dépalé cuadam we
maintenant tout co qu’il approuvait‘[Uend son parti était au pouv ir, commo le Iluras National dont ‘il spprouvait In londution, les corclos ugri-colus dont il upprouvuit aussi l'établis
soruont, ot tous les moyous dont le pane
vornoment noluol so sort pour pronouvoir lus iutérôts dos cultivatours,
(620 aux corclos ol aux contérencusqu'on critique tant aujourd'hui, Ving.Lruction agricole -o réund rapidement,Lio Journal d'ugriculturo ut l'augmentation de su cirvalation démontrontqua le pablis dog CRmpugnos veut vingLruire dans son ark ob reshorche los

moyons d'uug mentor sos connuissuncus,
M, Miedonuid dénonce énurgiquowont lus offorts dv coux qui, par esprit,to parti, voulunit désouragor coux quiso livrout à | industrie Initière, parco«| © los prix du l’un dernier ont étépou élovéa, lux bnisso du prix da feo.

mage esl duo uu moavemont ordinaire
du murehé ; il ¥ avait oncombrementpres (Won avail ouvoys on Angloter-
Yo uno quanlité teop considérable de
fromage à dus prix Lrop élavés, Au-

ui le baurro ot lo fromaso ontFepris un cours plus sati-fuisant el las
cultivatours pouvant être Gertung que
les prix dans los raisons proctinit-os su
Font rénéitérateurs,
Lu tortnsunat, M Mic lonald fait l'é-

log - do M, B aubien,
Nous avons en Jui un cultivateur

pratique qui, malgré sn Forcnne ob nes
CCOUDHÉIO 8, «€ d4V 515 un progrès de |
l'agriculture en colto provinso, Au lies ‘
do reconuuître ses services, lus libéraux
chorchout à répondre lo ridicule nur
Fou us ivre, l£u bivn, ch yuo fois qu'ilsugiront vins, ils pouvent êsre certarus
du trouver dune cetlu shambro dus Hé.
pulés Consorvalours, valtivalours oux-mêmes, pour défendro le ministre de
l'agriculture, et aux prochaines élec
tions, los cullivatours sauront montrorleur rocunnais-anco pour celui qui dire
go aussi hubiloment lo mouvemunt
ugrioole dung notre provin:o et pour
ses collègues,

dus vois étant pris, l'amondomont ost
re} (our la division suivante ; [8 con
tre 31.
Ln Chutabro so formo en comité dos

subsides sur lo budget do l'agricultureet on adople quelques articlus,nprès de
longuue discussions sur dos questions
do détuil,
À minuit, ln Chambre s'ajourne,

vie L du

 

 

Séance du 3 décombre.

À 3 hourosl'Orntour prond placo nu
stouil,fn

L honvrable M. Cusgrain propose la
avcondo lecture do son bill portant ev-
fonte du nus lois électorales, LI pro-
Bones sar eo sujet un grand discours
dont nos | etours trouveront le ré-utud
dans ue autre colonne,

Les tojuttés cie lu Raehe approu-
vont où géuéat le prancipe da projet
du loi, tout un f'ästut des tésorves sue
Gori ines propos iv de dct, Cg
Ce Salar su-co<givoment MM.
luzpstriek, Lomieax, Déchôue, Von
sier ob 1, sur,
Ada teprise detu réunce, M 'l'otlier

Propose que wu Chambre so forme en
somité sur fe In| pour autoriser lu
Bhattle ‘ox notaires de Lébee à ad-
metre GLA Morisset au nombre
du sc: mombrus, Après oxumon,
Unlongue discussion vélovs sir

eu Lil et ln motion ot adopts run
vote do 42 coutro [B, Lo bill ot «top
en contd ot la nue troisième lois

Livs bills suivants sont wuss adoptés
en troisième lectare:
Li modifiant bu lo! autorisant Léon

Moutpooisie à constrairs un pont de qué-
We mar a rivers Boeancourt MM, {ue
ple <a
Varma datingt ly eharto de by 1 yalTrust aus Friclity Company -L'h-

norsëss M, Morris,
Loi ratifiant ot coufirmrant lon por

voirs conférés à ln Domimon of Cana.
da Trust Company pur In loi da par-
lement du Canudu 58, 59 Vie, Obnp.
84e, autorisant lu dito compaguio à
txorver los dits pouvoirs fans ly pro
vince de Québre—M, l'arizvau,

Loi modifiant la charte do Ju ©
Buie dite Moutreat Halo Doposit
puny M, Villoneuvo,

Ces trois dernivre bills donnent aux
coinpugnios iniéronsées lo droit do rom
lic los fonctions d'oxdontours testy
nonlaires, administrateurs, agents,
d'ost-à dite loulou lus fonctions dos
tidéi-commie, À part colles qui pouvent
vnlrainor lu contrainlo par corps, C'es-
à dire collos do Lutours, ouratoura ob
séquesirus,
En Chumbro udopto on uits un wee

vondu lecture fes doux bills do l'honu-
ruble M, Casgruin pour amonderln loi
élvotoralo ut la loi dos éloctions contos-
Léus,
A 10,30 houros In Cham bro s'ajours

ue,

   

ump
Cour-

 

Séunce du | décennbro,
A 4,30l'Oruteur prod place wufan

tou,
M. Pigalle propose an bill pour a

brogee koi constite at on corpor
Lion lu “Soviéts dy me tinny
Jourouhors ds masde Qué 2"

M, Stophions: Kst-cu l'antentio (du
gonvernomont dy prog ler prit elton
Judie are ware oncrem nt de tn nom
raptee pe In ommissiny roya o
Somme uy lon bj nao 65cinont
re lu ch min do fer «to Sorel 7

L'honoruble M. 'Vaillon répontz 0e
HOUVOINOMENL s'aceU Cru «du Cellu ul
fairo 104 que l# procès foil aad jn he
vaut tes Lrilbuouux auront 6 6 Jugs. y
in l'absence du M Bourbonnua, M.

Dossier domunds lu production do lu
correspondance au aujat do lu forma
tion dujuey mixte duus un nooveut ‘
procés contre Nupoléon Demers |

La motion est uduptéo avec l'entonto!
NO la corrs spondunce ne sers produite
qu'après le procès Domers. ;
Un bil. do M, Bi-son umondant Iu|

loi Gonvoruunt lus oxvin lions do likes
orb tdoptd on socundo lucture sur duvi-
sion; cu bill pormet aux municipalités
d'oxomptor de tuxcs les compugnies du
chomins do for ayant une gare duns
los limites do In municipalité.
Motion cst fuite pur l'honorable M.

Flynn quo lu Chambro so forme en vu-
mid pour prendre on considération
cortaines résolutions concernunt ls ço-
lonieation dans cortuinos purtios de Ju
province. LI s'agit d aider à lu Cunadu
dron Farnuze Co à poursuivro son œu-

dua

(A suivre sur lu hième paye 
— J+ croyais, — fit

ment Balthazar, — je
les Français n°
rien ?
—Je n'ai pas peur ! —se récria

Pichard, — j'ai bravement com-
battu contre !-; B'douius, contre
les Cosaques,... mais quant aux
crocodiles,.., co sont des ennemis
inconnus au régiment. Permet-
lez que je fasse au moins lear
connaissance !

* Déjà Saturnin trromphait de la
première surprise de ses “eus, et

{ Teprenait sa orânerie habituelle.
|, — Sij'avais seulement un as-
ticot, — reprit-il, — ça ne wam-
pécherait pas de pêcher une fritu-
Te,uais rien de rien ! Défendu
de jouer de l'hameçon,… défendu
de jouer de lu carabine....et voi
là des nuées d'oiseaux qui volti-
geut au-dussus de nos têtes,… et
voilà des myriades de poissons
ton! à l'entour de nous. Uu vrai
supplice du Tautale, quoi !
Lu ce moment, Pan-Tchu fit

Un mouvement; et, du regard in-
diguautle fond da canot :
—Îl y a là-dessous des harpons,

—dit-il.
Balthazar souleva la planche

désignée par le Mandchou, et,
d'un étroit compartiment ména-
gé dansla quille, il retira succes-

ironique-
croyais que

avaient peur du

 

sivemaut trois *spôes de tridents
À chacande ces trois tridents

s'¢muanchait uu court bambou,
auguel une assez lougue vorde
êluat curonlée,
— Çarussemble au eceptre de

leu Neptuue, —dit S aurnin ;—
lu manière du s'en servir, s'il
vous plut ?
—1l faut attendre lu nuit, —

répliqua le Canadien — LI faut
tout d'aborl allumer des brälots
pour attirer le poisson.
Pan Tehu se permit d'interve-

nir : i
—Lu poisson ne harponne aussi

le joar,—dit-il, — et si j'avais les
mulns libres, voiri là bus, entre
deux eaux, certain brochet… !
—Puis Je lui délier les mains ?

— demanda Pichard, impatient
de fairs son apprentissage.
— Non —refusa Balthazar =

Je vais essayer moi-même.
— Chou-blauc ! — s'écria l'j-:

chard :—mais c'est égal,… j'ai vu
commeut ça se maulait… Dussoz-
moi l’engin !. Je n'aurai pas de,
peius à être au-si adroit que
vous,Ah ! c'est honteux, … pour
uv homme qui s'appelle Fruppe-
au-Cœur!
— Quelqu'un a fait osciller le

cauol juste au moment où j'allais '
atteiudrels brochet, —riposta nou ‘

or
Tr
BJ
or
ad
o!
q
H
A
I
L
T
A
A
A
T
V

>
1

|
S

& |RS
S$

=

1 enrichit le
11 donne une
ll donne aux

r 1
.
1
4

‘S
FT
o
N

\

‘
S
E
H
A
I
A
T
H
-
S
I
O
N
.
L

Il est, onlin,

‘
d

‘
a

A
I
N
G
H
U
L
O
N

3N
NI
IQ
YN
VO

JI
OV
WH
VH
d

©]
©
ej
us
p

ug

eufunts

Aussi, pourra

Rédigé en Coll

TES-VOUS MALADI
Bien prenez le HORRIUKOLA

Voici ce qu'il peut faire pour vous:
Il guérit les Toux chroniques.
Il guérit los Bronchites,
[ guérit ln Consomplion, à su première période.
H guérit lu Dyspopsie.
11 guérit In Constipation.

sang.

aboration

%
1%,
7)%

Pa

nouvolle vigueur,
enfants faibles el lnnguissants

une nouvelle vio.
H donne à l'homme fatigué par un suroroit

d'ouvrage, de nouvelles forces,
Il donne à lu lumme oxténnée, une bonne sunté.
1 vst sous égal pour renforcir lus nerfs.

judisponsable à Louts personne
maludo.

Voici maintenant ce qu'il ne fera pas :
Leone derangoers pus votre digestion.
H ne cnusera aucun tort mons anx Plus jeunes

I no vous répuaguors pas, comme 'huile de
foie de moruo pure, car son godt ost agréable.

tie dlra pris en n'imporle quol
Lemps el toujours avoc un SUCCES MONSTRE,

L'essai d'une boulelle vous comaincra que lou! ceci est vrai,
IIX : $1.00.
 

 

A. BERGERON
HORLOGKR

BIJOUTIER

sans quelque dépit Balthazar.
lit, d’un œil soupçonueux, il

regarda lun Thu,
Le Mand:hou formait los yeux

el paraigsait vouloir s'eudormir.
Suturnin chercha, mais vaine-

ment, une autre proiv.
— Nous perdons du temps, —

dit Fernand, qui pagayuit aves
le gouvernail.—Alerte done, mos
amis, alerte !
Lu Curadien s'empresss de

reprendre les avirons, et le canot|
semblait voler sur le nc.
— Mais c'est que jai (ros

fain !.… très Faim!--ne tarda pas
à murinurer l’ex-caporai l'ichard,
—Fouillez dats ma carnassière,

—dit le Canadion, —vous y trou-
ver 4 quelques pominss sauva-  ges qui pendaient au-dessus de
la rivière, et que j'ai vueillies tan-
tôt ;.…ça fera peut-être prendre !

“patience à votre estomac.
— Merci !—s'écria l’ichard on

tirant de su poche un couteau ;
qu’il ouvrit.
Aux reflets de la lame, les pau-

pières de l’an-T'uhu s'écartèrent à
demi.
Saturnin s'attaqua hravement

aux fruits, mais non sons murmu-
rer entre ses dents mal salisfai-
tes :

— Le moindre conard, ou le

GRAVEUR
30,RUE DES FORGES,30

moindre carpillon, f-rait bien
mieux mon aff ire.
Unimperceptible sourire offleu-

ra lu lèvre de Pun-Tchu.
Le soleil nlloit disparaître à

l'horizon, ln brise fruichissait da-
vantage, et le canot, lancé dans
le courant, filait comme une hi-
rondelle.
Toutà l'entour, les alligators

fourmillaient.
Onatteignit le milieu du luc.
Là s'élevait une île, beaucoup

plus grande que celles qu’on
avait jusqu'alors rencontrées,

Des jones, des roseaux, des
plantes aquatiguos à large fouil-
les lui formuient comme une
épulsse ceinture.

Vers lo centre, à cinquante toi-
ses environ de la rive, un groupe
de rochers.
Du huut de ces ro:hers, que

couronuait uns sorte du plate-for-
we, lo regard devait planer sur
toute I'dtendue dus lagunes.

{A continuer)

——-———mmm——

Nous couseillonsau public de faire
une visite an MAGASIN DE THE el
d'y voir la grande variété d'articles
de fantaisie, Tous seront comme
nous étonués de lu beanté et du bag
prix de ces marchaudises,
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Sur la même page où l'Elecleur ! j'entends prendre sur la question des

‘’évo'es, J'ai reucontré mescoreligior-
donne s2s cons-1ls à l’hon. M, Taillon, éro'es, ) |

conseils tout à-fait désintéressés, Cela

|

1 aires l'autre soir à Mara et je leur

Achetez le thé et le café dont vous
avez besoin au Magasin de Thé, Vons
paierez meilleur marché qu'ailleurs
et vous aurez en outre de jolis et

 

 
ON L’ARRETE

De tous Irs députés de votre dis
: ;

trict, M, Normand est l’un des plus
-

LE TRIFLUVIEN Enprenant quelques doses du Buu-Lettre de Québec

 

 

JOURNAL BI-INEBDOMADAIRE assidus aux séances du parlement.

|

ya de soi, et où il lui vante des con ai exprimé mou sentiment: franc vie Mhumat dis le début d'un rhume,

|

CL.

i fe i , i A ; utiles cadeaux.

IMPRIMÉ E7 PUBLIÉ PAB 4 décembre 1893,

|

!| est actuellement chargé du projet | férenciers agricoles choisis parmi les

|

ment, sul celean Tous ont un arrêts linflammation de ln ren

i

à

l'effet d' i 1e compa-| ex-élèves de vos évolu< d'agrieultare,

|

approuv | ) praue muqueuse el on prévie ————

Pp. Vv. AYOTTE, Dupuis ma lettre du 20 novembre piqui areads tom chaque fl reproduit, deux colonnes plus loin,

|

m'approuver. parce que la position

|

,rcumulations de secrétions daus les Les maladies des femmes
8 , CHI :

171 & 178, RUE NOTRE-DAME

TROUB-RIVIERES

ai touto communication concornaat

Àministration doit être adressée,

—_——

ABONNEMENT:

Un An... 82.00

Six Mois.» res. #1 00
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Un An--81,00- Six Mots... 50 cts
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L'abonnement continuera tant que les arrérages ne

root pas payée 1) ÿ on 8.
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A quand la nomination d’un ins

pecteur des poids el mesures pour le

district des Trois-Rivières ?
— = sme—

EN GARDE!

Il paraît qu’on s'agite déjà en cer-

tains quartiers en vue des prochaines

élections municipales, Nous mettons

nos amis en garde, Qu'ils ne signent

rien avant de connaître les hommes

qui réclameront leurs suffrages. C'est

l'a be de la prudence en matière de

choix à faire parmi les aspiranis à de

hantes fonctions publiques qui ne

sont pas sans responsabilité,

Si, dans certains milieu, on veul

faire renaître les anciennes lulles,

nos amis peuvent être dès mainte-

nant certains que rien ne sera négli-

gé de notre part pour empêcher le

retour à un régime désavoué par la

majorite des contribuabics, Si cert

nes candidatures que des agitaleurs

—loujours les mômes —sonl ei train

d’orgauiser secrètement au moyen

d’un mot d'ordre connu, se dessinent

nettement, il y aura lutte, el lutte

opiniâlie, ou peut en êlre sûr,

Que les contribuables ne se prépa

rent donc pas de mécouple cn signant

prématurément des engagements

qu'ils regrelteraient plus tard. Qu'ils

se réservent loute leur liberté d'ac-

tion, caril est furt probable qu’ils eu

auront besoin,

Grande assemblée
Comme on le verra par les rensei

gnements officiels que nous publions

ailleurs, MM. le maire Panneton et

l'échevin Dufresne onl !té délégués

à Quêbec poursuivre de près l'adop-

tion du projet de loi teudant à douner

à l'Association Agricole du District

des l'rois-Rivières une existonce 16.
gale at renseigner nus législaleurs à
ce sujel. Nous espérous que ceux ci
se moubrerout bien disposés en lavour

du projet. L'entreprise n'en est qu'à

sa période de gestatiun, et déjà elle à
recueilli de nombreuses et puissantes

adhésions, Elle intéresse trop vive-

ment une région importante de notre

province pour croire que, daus les
cercies parlementaires, on ne lui
témoignera pas toute la faveur qu'elle

mérite.

Mais tout de mêmec la ve viendra

pas tout seul et, à la phase où en est
la proposition, un mouvement d'en-

semble de l'opinion directement inté-

ressée serait d'un grand secours pour
la faire mieux et plus vile accepter.

Afla de faire connaître le projet, au
rooins dans ses grandes lignes, vl de
permettre aux organisateurs de ré”

soudre les quelques objections qui
pourraient se présenter,le comits
provisoire a décidé, à sa dernière

réunion, de convoquer‘outle district

à une grande assemblée qui aura lieu
vendredi prochain, le 13 décembre

courant, à l’hôtal de ville. Nous pou-

vons dès maintenant annoncer que
le public y entendra des orateurs
venus de tous les coins du district et
qui discuteront le projet à la lumière

de l'expérience et des résultats acquis.

Nous prions instamment Lous nos

amis de la campagne de prendre note

de cette invilalion et de ne pas man
quer de se rendre à l'assemblée. lls
recevrout sur l'entreprise des éciair-

cissements qui ne pourront que leur

être utiles dans la décision qu’ils
devront prendre,et le projet lui-même,

mieux connu, mieux apprécié, verra

son importance graudir de tout le
poids de la détermination collective

qui sortira de ces délibérations publi-
ques,

Que nos amis se rendent donc, aussi

nombreux que possible, & lu grande

assembiée du 18 courant, Nous pour-

rons, ces jours-ci, préciser l’haure à
laquelle se tiendra l'assemblée, et
probablement donner d'autres renser

&gBements s’y rattachant,

 

 

 

dernier, il a été fail de la rude beso.

gue parlementaire. Une grande pare

tie du budget à élé votée. Hier soir,

les articles qui concernentle dépar-

tement de l'agriculture onl presque

tous été approuvés. Le cabinel Tail-

lon continue son encouragement au

mouvement agricole qui va toujours

grandissant, 1! faudrait être aveugle

ou avoir la foi libérale de M, Gladu,

députô d'Yamaska, pour nier que,

sous l’udministration de [hon M.

Beaubien, le gouvernement de Qué-

bec a cred un véritable réveil dans

notre agriculture,

A propos de M. Gladu, lout le

monde re marque, ici, que depuis ce

que jeu disais l’autre jour, il semble

avoir renoncé à sa vieille manie d'en-

nuyer les dépulés avec ses éternelles

jérémiades sur l'état de nos finances

provinciales. Isler que ce 6, 016 à

enfin compris qu’il doit renoncer à

l'espoir de devenirle futur trésorier

provincial du plus futur cucore cabi-

net libôral? O1 bien est-ce» pour le

motif plus sérieux qu’il élait devenu

“ou vumbrage nébuleux” dus le

soleil peu brillant des autres aspi-

rants libéraux à In cloirge de anni.

we du (résor, à Quélec ? Les deux

opinions sont purlaägées ul, conte on

parle au sétuir aire, ON peal dire, saus

Lrop se tromper : srindientio” dortores !

Traduction [the terminus savin.

tes «ont “cul cerf partage +

Mais, Lrève aux remarques que me

suggère la conduite de M, le dépulé

d'Yamaska, À parl sa mmaitie de tou-

jours poser en financier, c'est un

excellent nolaire, dont li position

serait mieux prisée à la réduction

d'actes notariés qu’à celle de la légis-

lätion,

ier soir, M. McDonald, dépulé de
Bagot, a prononcé nn excellent dis-

cours sur les progrès agricoles accont-

plis dans la province, depuis quel

ques années surlout, La statistique

officielle qu'a faitconuaitre M, MeDo-

nald établit qu'il à été exporté pour

un million de piastres du bourre en

Anglelerre, il y à deux aus, L'an der

nier, il n'en à éôlé exporté que pour

un demi-million, Mais tout indigne

que, le mouvement une fois donné,

avant peu d'années, 1108 exportations

d« beurre à la wère-patrie rapporle-

rout cing millions de piastres au

pays.
Le député du Bago! à répondu à

M. Bernalchez qui, depuis les célè-
bres friandises du régime Morcier,

trouve que lout va en rétrogradant

dans notre agriculture. Les rapports

de nos banques, les paroles tuèmes

de Sir Donald Smith, qui dernière-

ment disait : “Si la province de Qué-
“ bec est daus une meilleurs ; o-iti nu

“« financière, cela est surtout dû à

“ l'encouragement que le cabinel

“'Taillon accorde à l'industrie lati

“ope,” tout cela ne change aucaue

ment les opinions du député de Moul-

wagny. Pour lui, qui réve encore

des beaux jours passés à Paris, pour

étudierlu culture de Ja betlerave, en

compagnie de M, Moicier et autres

pachas, il n’y a plus de progrès agri-

cole,
M, Bernatchez à tronvé une rairon

péremptoire pour ne pas eacourager

la fabrication du beurre, en hiver

Pendant celle saison il vant mieux,
dit-il, laisser reposer... les vaches!

Et voilà l« lumière que le comité de
Montmagny envoie au parlement,

depuis nombre d'années, pour sur-

veiller les intérêts agricoles de ce

comté, l£t l’on dira quele district de
Québec se plaint à tort des progiès

du jour!

xFs
L'hon. M. Casgrain à fait un graud

discours, mardi, pour donuverles rai-

sons qui l'ont engagé à entreprendre

ut; refonte de la loi électorale ac-
tuellement vu vigueur dans la pro,

virce,

Le procureus-général veut tenler
un suprême efort pour empêcher la
corruption eu temps d'élection. Les
acheteurs de votes, comme les ven-
deurs de liqueurs cnivrantes la veil

le, le jouret fe fendemain du la vota-

lion, seront puis encore plus sévère-

ment que par le passé,
La Chambre va, incessamment,

discuter ce projet de loi, qui sera le
plus important adoplé pendant la
présente session,

Le projet de refonte du code de
procédure civile n’est soumis à l’étu-
de d'un comité spécial que pour la
forme, cette année, Pendant la va-
cance, les deux commissaires nom-
mes pour préparer le projel de loi

recevront encore les suggestions que
leur feront les membres des profes-

sions légales, Les nolaires, qui se

croyaient lésés par le nouveau projet
de loi, n'auront plus sujet de se plain-
dre ; car, l’hon, M, Casgrain vient de
déclarer que le nouveau code n'affce-
tera en rien leur profession,

Tk

année, une exposition régionale des

prodnite agricoles dans la ville des

Trois-Rivières, Les cullivaleurs des

comtés de St-Maurice, Markinongé,

Nicolet, Champlain et Portneuf se-

ront appelés À preudre part À celle

exposition régionale, dont les règle-

ments seront calqués sur ceux de la

compagnie qui s'occupe des exposi-

tions annuelles do la ville de Sher-

brooke, Malgré une petite opposition

au projet de M, Normand, il parait

que la Chambre va l'uccueillir favo-

rablement, ‘
M, Duplessis, député de St-Maurice,

occupe loujours sa position imarguan-

te, dans notre Chambre d'assemblée,

Comme président du comité des bills

d'intérêl local, il a À faire de la rude

besague, ces jours-ci, pendant que le

comité étudie les lufls de la ville de

Montréal,

De son côté, M. le Dr Grenier, dé
puté de Champlain, s'occupe beau-

coup, lus aussi, de législation, et fait
des efforts considérables pour que

ju tice soit rendue aux brav.s êlec
teurs de Champlain, C'est un Lomme

d'une grande expérience et qui repré-

soute dignement ses électeurs en

parlement.

M, Caron, de Maskinungé, que la
longue de la jeunesse portait à faire

à sdiscours à la GlaJu,est plus rangé,

perdant cette session, LI tient à ne
pas faire parler de lui trop en wal.
La position du député de Maskinogé

n'vat pas à la gaucho de l'Orateur,

Eu s'iuspirant des enseignements de
la longue vis politique d- son véné-

rable père, M. Georges Garon, si
longlemps le champion des idées

conservalrices dans Maskinongé, M.
Garou reconnaltrait sañis peine que

sou devoir serail de renteer sineère-

ment daus ies rangs d'un parti qu'il

suit bien être le meilleur,

**#
Les lecteurs du TIIFLUVIEN appret-

droul avec 12 plus graud plaisir Lout
le bien que disent un grand nombre

du députés des discours sur lagri-

culture pronoucés par Sa Gran leur
Mgr Laflèch+, en plusieurs circons

tances, dans le cours de l'été dernier,

La visite qu'a faite votre illusire évè-
que æu Lac St-Jean et à Chicoutimi,

11 y a quelques mois & peine, excite

surtout l’aduiration des personnes

qui ont entendu la parole si vibrante

d'étoquenes du saint évêque mission-

naire, Dès l'ouverture de la tession,

l’hon. M. Taillon citait les paroles de
Mgr Laflèche au monastère des Ursu

lines de Chicoutimi: “Ce couvent

gst furl bien tenu, le cours classi-
** que y esl supérieur ; mais l’éduca-

* Lion domestique devrail y avoir un
“ meilleur rang daus le programme,

“lei, comme en bien d'autres en-

“droits, Von enseigue lrop de musi-

#4 que et pas assez de choses pratiques

En deux mots, dans 6) couv ut, il

“ fauitrait moins de pianos ct plus de
* roucts à filer la laine et le lu

Celle dernière remarque élait tolle-
ment juste el vraie que le Premier

Ministre Pa rappelée eu pleine séance

du parlement,

dures Pivent,

Les conférenciers agricoles
— ET —

“L'ELECTEUR”

 

un discours, sur Ce sujet, de l'inro:n-

mensurable député de l'Islet,

M Déchène trouve, loi, * que les

conférenciers ne peuvent réussir,

précisément parce qu'ils sortent, un

Don nombre d'entre eux, des écoles

d'agriculture, de celle de l'Assomir

tion, notamment,” qui, dans| exploi-

tation de sa beurrerie, d'après M, Dé-

chine toujours, a eu un déficit da

8200. Après cela, d'un air vainqueur,

11 ajoute : # en voilà unbel exemple

à aller prêcher aux culrivateurs!

Comme de raison, trouvant Foren

sion propice, en glouton qu'il est de

la j ât» à curé, M. Déchène a voulu

donner une bounu croguée aux Rvds.

Pères qui dirigeut celte école,

Done M, Pacuud dit blauc ; M. Da

chêne, son fidèle ami, son compra:

en carottage, dit noir. Qui donc allez-

vous croire, chers cultivatenrs ? Ni

l'un ni l’autre.
Bou nombre d'entre vous ont en-

tendu MM. lvs Des, Griguon et Unu-

lombr, pär exemple, Eh bien, vous

vous êles dit, comme moi, j'en suis

convainen, après les avoir entendus :

Voilà une conférence éminemment

instruclve. Celle pr uve personnelle

de leur conpélince en lu matière

vaut mieux qu loutes les affirma

tons crilique= de l’Eecteur, Eneltel,

je delle l'Æfreteu* de tronver conf

venciers plus praliques ct mieux

goûlés.
Sondirecteur, M. Pacaud, au de-

meurant, est un blagueur qui ne

s'occape de vous, cu livaleurs gil en

a le Lemps, qu'après avoir consacré

ses coloun-s À ia réclame du théâtre,

malgré son évêgqne; 1l ne vous consa-

ere un reste d'attention distraite que

lorsqu'il a b:soin de vous pour met

tre son parti au (ouvoir, la seule

chance qu'il amiait de redevenir ce

fameux gardien que l’on connait,

Un homme de profession, d'après

l'Electeur, ne peut s'occuper que de

sa profession, el ne peut devenir cul-

livateur, wdme avec le goût el la

pratique de la culture, encore moins,

conferencier agricole.
Chacun sou métier, les vaches

seront bien gardevs, dit ce journal.

Donc M, Mercier aunistre d'agrieul-

ture, comme l» médecinÀ ses pilules,

le notaire à ses actes de mariage,

teurs, Facaud & Cie, À la barrière. |

C'est peul être boileux comme logi-

négligé l'art de raisonnerjuste et de

rester conséquent avuc soi-même, On
ne peut pas lout faire, que diable !

FILS LE CULTIVATEUR.

 

 

C'était hier Pappel nominal dans
Ontario Nord,
 

La date des élections de Montréal
Centre et de Jacques Cartier est fixée
aux 27 eu 30 décembre respective
ment.

Le premier ministre Greenway a
déclaré mercredi à un journaliste de
Wunuipeg que la législature du Ma
ntoba serait convoquée pour la fin
de janvier.

Os télégraphiait mardi de Québec
| à la Gazette ds Montréal, que l’hou,
L. P, Pelletier avait delinitivement
refusé d'accepter le portefeuille de
l'hon, M, Augers.

—

L'hou, W. B. lves, ministre du
commerce, pattira prochainement

Son voyage cuite fois se ratlacherait
à la question du câble du Pacifique.
Li va représenter lu Gauada à la cou

prochainement à Londres,
 

Sir Mack-nzie Bowell a télégra

l'avocat à ss plaidoyers, les carot-

que, mais que voulz-vous? M, Pa-

caud, trop ocoupé à ses caroltes, à

COURRIER POLITIQUE

pour un autre voyage en Lurope,

férence internationale qui se réunira

Mousieur le Rédacleur,

renc‘ers agricoles établis par le go
Il esl bien évident que ies confé-

vernement Taillon remplissent leur

phié à Londres, à sir Charles Tupper,
lui demandant de revenir immédia-
tement à Uttaw1 pour y étudier avec

u-

|

le gouvernement les soumissions des

compagnies de navigalion pour le

que je prends est 1a plus rationnelle

tt la plus propre à amenerle règle-

ment de la diffienlté, Mes coreligion-

naires n'ont pas peur de rencontr v

leurs conciloyensd'originedifferente

(our réclamer justice enfaisant appel

à leur esprit de tolérance. la veulent

comme moi une enquêle de façon à

mettre officiellement devant ls pays

tous les ats da la case, et une fo 8

qua ces faits auront 61a connus, Hs

veulent comme moi gue par la concis

liation, el non par des remedial

orders ” insolents, On en arrive à une

solulion équitable et patriotique de

toute la difficulté, Ll serail en conse

quence prématuré et dangereux pour

l'harmonie qui doit exister eu Ca

pays, de propuser une législation ré

paratrice à lu prochaine session du

parlement.” ’

Après la lettre que nous aves

publiée de Mgr Gleary, voilà qui doit

catholique,
————«——

acceplés saus vue minnie d'hésita

tion.
GUERIT.

Le Thé do raclue de Luzerne do Karl

Aucun n'agit aussi promptement

En vente à la PHanmacie Cana

DIBNNE. À. Peltier, propriétaire,

Lorsqu'une fommo souffre jour o

insupporta

quol autre nom que celui do Bionfaiteur

pouvons-nous donnor à oelui qui lui

procuro un remède qui lu guérit et lui

fuit de uouveau aimer la vie? C'est

pourtant co quo fuit tous les jours lo

morveilleux remède ““ Lo Régulateur

de lu Santé de la Fommo” et les

“ Fercalo Plustors”* du Dr Larivière.
C'ost le soul remède qui guérit lo
# Beau Mul ¢ et toutes los maladies de

Ia matrico; c'est lo soul romèdo préparé

par un médecind'expérience ot c'est lo

soul romèdo omployé dans les hôpitaux
ot los communautés roligiouses,

M. J. B. Livoruois, pharmacien on
gros do Québec, nous dorit : ** Sept. 20,
895. Nous avons expédié une douzai-
ne do Réguluteur aujourd'hui à un mé-
decin ot los communautés semblent to-
uir votro romèio on hauto cstimo.”

Si vous no trouvez pus lo Régulateur
de lu Santédo lu femme ot les ‘ Female
Plusters ” dans votre localité, écrivez
nu propriétaire, Dr J. Lurivière, Man
ville, R. 1.
——-——{<——"

Le Catarrhe guérl

La santé et une douce haleine ren-
due par le Shilok's Cutarrh Remedy,
Prix 50 ets,Uninjecteur nasal, gratis
En vente 3 la Puanyacie Cama

DIENNE. À. Peltier, propriétaire.

FOURRURES! !
ETABLI EN 1854

54 RUE DU PLATON 54
‘Prows-Rivises, P,Q.

Manufacturier

|

de Pelieteries.

Capots pour hommes on
Moutons de Perse,

Chats-sauvages,
Bokharens,

Manteaux pour Dames en
Moutons de Perse,

Astrncans,
Bokharens, et

Seal, Moutons de Purse, Moutons gris, Castor,
Loutres, Oppossums, Nutrias, ete, etc. Robos
de Carloles en différentes fourrures, Gauts,
Mitaines, Souliors Mous, Raquottes.

Manufacturant mol-neme ces articles,

sceller le sort d= cette candidature,

an moins en ce qui concerne le vole

L'annonce de Hoods Sarsaparilla

est supportée par des endossements

ui dans le monde financier seraient

lis disent l'histoire—HOOD'S

Est un remède infaillible contre le

mal de tête et les maladies nerveuses,

UN BIENFALFEUR DE LA FEMME

nuit; lorayuo lu vio lui ost devenue
lo ot qu'elle demande lu

mort commo un unge de miséricorde,

cellules des poumons, qui précèdent

Ja formation des tubercules — d'où

Je mot‘ tuberculose ” donné à la

consomption, La destruction des tis-

sus s'en suit invariablement, Le Bau-

pharmacies,
Pour le district de Trois Rivières,

R, W, Wilhams, agent.

La constipation est cause de plus
de la moitié des maladies chez les
femmes, Le thé de racine de luzerug
de Karl (Karl's Clover Root Tea) est un

me Rhumal se vend 25e dans toutes remède agréable contre la constipa-

En vente à la PHARMACIE CaNa-
DIENNE. À Peltier, propriétaire,
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  À LA PHARMACIE
  

  

 

    
     Frigon & Marchand

AGTNTS

D'ASSURANCES
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BUREAUX:

COTE DU

BOULI-V ARD

Trois-Rivières

OERNER
TROIS-RIVIERES

sle s1cymers en vente an bureau des sousaignés,
lu« v.yageurs pourront faire le choiæ des onténes.

pr'sue bureaux principaux de vec diverses comper-

FRIGON & MARCHAND

Pa

| illets pour I'Europe par les différenteslign

JSF" Les prix do passage vont les mêmes

 

 

«nt ouvert un bureau d'agence d'im-
moablo vù toutes porsonnes voulaut
<heter ou vendre des propriétés trou-

   

  
    

        

EE

HENRY M. BALCER

LoupsdeSibérie, otc, etc

Collots, Pellerinos, Casques et Manchons en

ED
Compagnies de première
classes Règlement des
r*elamations prompt et
tibbrui. 24-2-93-1a 

— -cront les informations n

COTE DU BOULEVARD

 

  

  

   

 

ires,

BUREAUX :

TROIS-RIVIBRES
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Le Magasin de Chauss ares

Le plus assorti du Distric

charge avec honuêleté el un talent
remarquable, car l'Electeur ne lis

service rapide, Je puis les vendre aux plus bas prix,

 

   

     

“AU BON MARCHE"

3, RUE DES FOR
(EN FACE DU MARCHE)

JAS. TEBBUTT
PROPRIETAIRE

=

 

trouve pis de son gol,
L'est connu, l'Elécteur ne veut que

 

   

du bien au gouvernement Taillon.
Aussi lui donne-lil, paternellement,
à peu près le conseil que voici : Cher

 

 

  
 
 M, Taillou, daus votre intérèt, dans

l’espérauce de vous voir jouir plus
lougtemps du pouvoir, ne hommez
donc,commeconfgrenciers agricoles,
que des cullivateurs authentiques, des
vx-élèves de nos uliles écoles d'agri-
culture, par exemple, Cu faisant, votre
polilique agricole sera parfaite,
Chers couservaleurs, vous ne con-

vaissiez pas, sans doute, avant au-
jourd'hur combien grand el généreux
étail le cœur dus écrivains de l’Elec
teur pour leurs adversaires,

Pourtant, vous Pavouerai-j2, les
vonseils de ces gens-là me paraissent
inléressés el produisent à motorcille
l'harmonie de “ l'éléphant jouant du
piano.”

Le directeur de l'Efecteur, on sait
cela, Ke veut en agriculture que des
cultivaleurs authentiques. C'est pour
cette raison, sans dout», qu’il s'est
pâmé d’admiration lorsque M. Mer-
cier s'est nommé ministre, triplement
authentique, de l'agriculture — M.
Mercier qui, jusque là, n'avait cultivé
que les carottes.politiques,

Mais assurez-vous, M. Beaubien.
Après tout, vous pourriez bien avoir
fait, dans la versonne de M, le Dr
Grignon vu de M. le Dr Coulombe,
par exemple, unchoix très judicieux,
car où ne s'entend pas à ce sujet par-  m1 nos amis libéraux,

Li ôtait âgé de 77 ans.
C'est ute perte sensible pour le

Dr, Hingston,soa ami, doat il pre
sidait le comite gévéral d'organisa-
tion dans Montréal Centre.

 

Les conservateurs de Moutréal Cen-
tie se sont réunis lundi soir, au
Mechanics’ Hall, dans le bul dejeter
les buses de..l'organisation en faveur
de Sir Wilham Hingston, Celui-ci
élail présent et, avant de quitter la
salle, il s’est levé el a dit en élevant
la main: “ Messieurs, donnons de
toute la force de nos poumons trois
hoarras pour cette femme qui a en-
voyé en ce pays un décret de con-
corde el de paix que tous ses loyaux
sujets doivent respecter,”
Bir William faisait allusion au
jugem nt du conseil privé en l'affaire
des écoivs,

 

Grande assemblée, samedi dernier,
à B'averton, dans Ontario Nord, M.
Gillespie, le candidat libéral, y a fait
la déclaration suivante : “Je désire, a-t il dit, qu'il n’y ait
pas de malentendusurla position que

hier matin, d'une maladie ds cœur,

 

Des Trois-Rividres
 

AVIS PUBLIC, est par le prisent donné
que lc rôle d'Evaluation de 1896 st mainte.
nant achové et déposé au bureau du soussi-
gné, en l’Hôtel-de-Ville des Trois-Rivières,
pour l'espace d’un mois de la dnte du présent
avis,

Toute plainte contre lo dit rôle devra être
remiso an soussigné, par écrit, le ou nvant le
troisième jour de Janvier prochain.

L. T. DESAULNIERS,
Sec.-Trés, Corp, des Trois-ltivières.

ToT&L-DE-VILLE,
‘Trois-Rivières 3 Décembre 1895.

PUBLIC NOTICE.

Public Notice is horeby givon that the va-
luation roll of 1896 ie now completed and
doporited in the office of thy undersigned at
the City-Hall of Three. Rivers, for the space of
one month from the date of the presont notice.

or bufore thu third day of January noxt,

L. T. DESAULNIERS,

. Crry-Haut,
l'hreo Rivers, 3r4 December 1895. }

 

    du LINIMENT DE MINARD.

\

Fer

A L'ENSHIGNE

SCIE
Coin des Rues

Sir Charles Tupper à répondu aus| an pont se procurer aussi des Peaux tal Jo à Chaussures Elégantes pour Ho

sitôt qu'il s'embarqueraut sur le pre- OM FrioBORoutons grin Oppone CT 8 Femmes et Enfants.
mier bateau. sums, Chuts-Sauvages, Nutrlas, etc., etc dont + . : 1

l'assortiment estau complet. "Ouvrage parfait. Satisfaction garanti
Le sénateur Murphy, l'an des hom oC . tian 3.5.95

mes les mieux posés dans le moude Corporation
politique el dans les cercles d’affaires
de Montréal, est-decédé subilemes.1, DE LA CITÉ

P. A.GOUIN &
—MARCHANDS DE —

Quincaillerie
EN GROS ET EN DETAIL

TROIS-RIVIERES

 

    

  
All complaints against the said roll should

be sunt in to the undersigned, in writing, en

Sec. “Treas, Corpt. of | hree-Rivere.

Bois et Grarnitures pour Voiture,
Peinture, Huile, Vernis,  23-7-90—13

 

SPECIALITH :

Coaltar, Vernis à bardean,
Assortiment complet pour garnitures de mmsison.

Les médecins font usage

|

dir-Le tout à des Prix réduits

  

  
  

  

Fer et Acier en barre.
Ciment, Plâtre, Etoupe

Courroie, Câble, Bté:

 



 

   

  
   

   

   

  
  

   

  

  
  

 

   

    
  

  
  
  
   

   
  

    
  

   

 

  

  

   
   

   

  

   

    
  

   
   

   

   

   

    
  

  
  

   
  
   

  

  

  
   

   
   

   
  

    

  
  
   

 

  

  

   
  

   

  

   

  

   

   

 

    
  

DERNIER AVIS
Les comptes de ceux de

os abonnés qui ne se seront

us mis en règle avec l’admi.

istration, d’ici au ler Jane

ier prochain, seront passés
notre avocat sans autre

vis,

Nous prévenons ceux de
os abonnés des Etats-Unis
ui n’auront pas payé leurs
omptes d'ici an ler Janvier
rochain que leurs noms se-
nt retranchés de nos listes
leurs comptes envoyés à

otre agent de perception,
\ns autre avis.
tloP

Chronique religieuse

 

 

Le voyage de Mgr de Drusipara so
ursuit très hourousement. Su Gran-
ur ost maintenant roodu à Rome
cc 508 COMpagnous,

--Mgr l'évôque de St Hynointhe à
nfèré dimanche dernier, dans la cha.
lie intérioure de l'évôché, le diaconat
MM, N Poirier, J F A, Halde et
, C, R, Dusnoyers, et la tonauro à M,
I, Dosuurdi, tous sujots du diocèse
St Hyacinthe, .

—En faisant nettoyer des tableaux
hetés autrefois à Rome par feu Mgr
ince ot auxquels il n'avait guère été
tuché d'importance depuis, ou # dé
uvort, paruît il, à l'évê ‘hé de St Hys-
nthe, que deux do’bes œuvres étaient
uno grande valeur urtietiquo, Vane

née par le célèbre poiutre
av Dyck,

—Le pape » donné uno audience
lounello lundi, Tous les membres du
rps diplomatique, à l'exception de
nbassadeur d'Autriche, y assiataient,
uilribuo cette abstontion de la part
l'ambaseadeur d'Autriche à la ten-
n Jui existe entre la cour d'Autri-
v et lo Vatican.
Ou annonce offi iellement los nomi-
lions qui vionuent d'être faiton par
Sucrée Congrégation ; Révd, Père
syn, vicaire général de Galles ;

vd, P. MacNoeil, vicaire général à
rronouvo ; Rvd Percira coudjuteur
l'évêque «de Nicaragua ; Mgr J. M.

jurley, condjuteur de l'évê.juo de New-
ork.

—Mgr. W. Gleason, vicaire géuéral
diocèse de Buffalo, est mort lundi

utin, à l'âge de 73 ans. Né davs le
mié do Tipperary, [rlande, Mgr.
louson partit pour les Etats-Unis en
50 et fut retoun dans le diocèse de
uifalo dès souurrivée, an poste qu’il
à cessé d'occuper dopuis, Lu pape
i a contéré lo titre de Monsignor en
9.

 

Association Agricole
—D—

ISTRICT DES TROIS-RIVIÈRES
Assemblée du comité provisoire

Présents: MM. P. E. Pannetou,
résident ; R. W, Williams, L.E Du-
resne, L, lsaïe Dufresne, God, Las.
aile, A. M. Gauthier, P, N, Martel,
os Bargeron, F. X. Bllefeuille et
. À. Frigos.
Le secréla.ve lib les procès ver baux

es assemblées des 24 et 28 novembre
eroier, qui sont adoptés, ;
Le président expose qu’il serait
pportun qu’une deélégaljon soit en-
voyée à Québec pour surveiller l’a-
option du bil constiluant celte
ssuclatioi! en corporation,
La motion suivante esb adoptée :
Proposé par M. P N, Martel, ap-

“ye par MM R. W. Williams ct
od, Jassalle: Que MM. P. E, Pan-

retou et L, E, Dufresue, membres du
‘omit provisoire, soient délégués
uprés du gouvernement provincial,
pour y surveiller l’adoption du bill
'oustituaut en corporation l’Associa-
lion Agricole du District des Trois-
Rivières,

Le secrétaire donne lecture d’une
lettre de M. À. Moussean,de Berthier,
encourageant ls projet eu vue et pro-
weltant le concours du comté de
Berthier, ;
Le président recommande ensuite

GW'une grande assemblée publique
soil Letlue à l’hôtel-de-ville, vendredi
prochain, le 13 décembre courant.

La motion suivaute est adoptée :
Proposé par M. A. M, Gauthier

appuys par M. L. I Dufresne: Qu'u
ne grande assemblée pub'ique soit
leunle veudredi, le 13 courant, à
l’hôtel-de-ville à laqueule toutle dis-
Lict devra être invité, et qu'un comi
18, composé d= MM. P. E. Pannelon,
R, W, Williams, E, D, Boiselair, P.
N. Martel et J C, Malone, soit auto
tise A faire les démarches nécessaires
Jour assurer lusuccés de colle assem.

e
Le président clot l’assemblée en

déclarant que l'Association devra
êlre en position de tenir son expo-i-
tion sans datnanderdel’aide à la cité,

L'assemblée est ajournés à lundi
prochain, le 9 décembre courant, à
fies p, m,

 

Jos, À. FRiGON,
Sec-Trés.

—-—

Pour vos coutelleries, argenterias
et ferblanteries, allez au MAGASIN
DB'THE,si vous dégirez avoir beau
gb à bon marché,

SENINARE DES TROIS-RIVIERES

Exdralts des listes mensuelles du ter
décembre

Philosophie Senior (Morale)

1. r MM. Lucien Guilbort; 20 Ar-
thar Ferrou ; 3e Aloide Lemire; 4e
Ernest Paquin,

Physique

tor MM. Alfred Forron ; 2e Lucien
Guilbert ; 3e Ernest Paquin; 4 Ar-
thar Marquis.

Philosophie Junior (Philosophio Iute',,
ler MM. Ephrem Faroy ; 20 Aloxan-

dre St Pierre; 3e Josoph Jacob; 4
Dambourgès Jacques,

Mathématiques
ler MM. Chs Bor. Vosilut ; Ze Dam.

Jacques; 30 Alex, St Pierro; 40 Joseph
Jacob,

 

Rhétorique

ter M. Dionis Lamy.

Belles-Lettres

ter M, Théotime Gravel,

Troisième

ler MM, Emile Oyr; 2e Jusoph Pa-
gin; 30 Violor Gravel; 4s Albert
rvais,

Quatrième

ler MM. Aimé Marchand ; 20 Dio-
nel Bellemare ; 3e Philippe Bruveil ;
4e Fortunat Lord,

Cinquième

ler M. Chs Bor. Nobert,

Sixième

ler M. François-Xavier Kush,

Septième

ler MM. Léonard Domingue; 20
Roméo Doanulnicrs ; 3 : Robert St Jao.
ques.

Huitième

ler M Hurt Burnston.

N. B.— No pouvent préteudre à
l’honnearde la publication que ceux
des promiers élèves do chaque olaese
qui ont conservé los quutro-cinguidmes
e leurs points,
————_____

LA REVUE NATIONALE

SOMMAIRE DU NUMÉRO DE Déceusne

1895,

Ls Finance, théorie du dépôt, par
M. Edmond J, Barbeau ; Les Sociétés
de Bienfuisance, (léro partie), par M
L. G, Robillard ; Lo port de Montréal,
par M. J, Gerwano ; La Reine bicy-
clette, fantuivio, par M. Camille Do-
rouet; Une tragédie suusles tropiques,
(souvenir de Panam-), par M, Léon
Famelart ; Course do taureaux, par M.
Ch, dos E orres; Vivletta, nouvolle,
psr M. Aloxandre Girard ; Le Vieux
Obâteau où lo Châteuu do Rumesay,
(ère partie), par M. A-N, Montpetit;

8 fornmes dans la politique, par M.
Gabriel Marchand; Eoavenirs d'Afri-
que, combat de Chellala, par un An-
cien légionnaire ; Au Monument Na-
tional, par M. L. L. Boivin, présidont
du Conseil des Arts et Manufactures
de la Province de Québec ; Chi oniquo
de l'étranger, par M. J. D, Chartrand;
Duo, pour violon seul, sans actompu-
gnement, par M. Oscar Martel ; Modes
et Monde, par Françoise,

Illustrations : Portraits ot dessins
dans le texto et hors toxto,

   

De tout un peu

D'après le Gaulois de Paris, l'on croit
que M. Hanotaux, ministre des affai
res étrangères duns lo précédent oubi
et français, remplacera M. Berthelot
dans le ministère actuel vers la fin do
l'année.

**x
Los médecins ies plus éminents

de l’époque recommandent le Pecto-
val-Gerise d’Ayer pour toules les af-
fections des Bronches.

wy
Ll fantaller au Magasin de Thé pour

vos services à diner et vos lampes
suspendues, si vous désirez avoir un
article nouveau et à bon marché,

«Fu

IL EMBELLAT

Le thé de racine de luzerne de
Kal(Karl's Clover Hoot Tea) purifie le
sang eb dozne un teint clair el beau
En vente à la PHanmacig Cana-

DIENNE. À. l’eltier, propriétaire.

“x
À ls réunion du comité de direction

de | hôpital Générul de Montréal, lun]
di, on 4 lu unolottre de M. l'abbé Colin,
supériour du séminairo de St Sulpice,a+
surant que los mossicurs du séminaire
fournitont uno contribution de $1,000
aux fonds de l'institution,

w
Tous le recommandent.

Interrogez votre médecin, votre
pharmacien el vos amis au sujet du
Shilohs Cure pour la Cunsomplion,
Ils vous le recommanderont.
En vente à la PranmaorB CaNa-

DIENNE À. Peltier, propriétaire.

Ne perdez pas votre vie à famer
est le titre plein de vérité d'un nou-
veaulivre traitant du No-Fo-Bac, le
remède sûr contre l'usige invétéré
du tabac; 1l est sans danger aucun,
élimine le poison de la vicotine, res-
taure les nerfs, redonue de la vigueur
à l'homme affaibli, lai rend son cou-
rage et sa virilité, Vous ne courrez
aucun risque en achetant le No-To-
Bac car ce rsméde est vendu avec la
garantie de guérison ou l'argent est
remis. Le livre ci-haut mentionné est
envoyé gratis sur demande, Adress z
AS l'ÉRLING REMEDY Co., 374 rue
8i-Paul, Montréal, 1895—1a

R, W, WiLLiAxs, agent 

LETRIFLUVIEN, Vendredi 6 Décembre 1895
N’en prenez pas d’autre

Cest le couseil que donnent à leurs
parents, amis ét Connitissances, lous
ceux qui out soigné un rhume opi-
niâtre. une toux persistante on nine
bronchite chronique en prenant du
‘* Baume Rhomal®, Si v…ns voulez
être guoris vite eb bin, wha) rowz
pas d a itea Papulairy par ses vertus
et son prix modéré, 25 ceuts la bou
teille d ns toutes les pharmacies et
épiceries,
Eu gros chez R. W: Williams.

 

, ;
Nous n'avons pas besoin devotre

serment
pourvous croire, dit le Se-Lonés Jour-
nal of Agriculture dans une note édi-
torials au sujet du No-To-Bac, le
fameux remède contre l'usage du
tabac. Nous avous pu coustater plus
d'un cas de guérison onôré par le
No-To-Bac, entt'autres celui d'un
archit cle bien couna de St Louis,
qui fumait et chiquait depuis vingt
ans; deux boîtes l'ont guéri radica-
lement, si bien que l'odeur seul du
tabacle ren-l malade.” Le No-To-Bac
est vendu avec g irantic de guêrisou,
l'argent est remis quand il ne guéril
pas. Un traité explicatif vous seru
envoyé gratis en écrivant à la
STERLING REMEDY Co, 374 rue
St-Paul, Montréal,

R, W. WiLians, ag: ul.

——" ——4GP——

Eicnos de la Ville
et du District

Le maire Pannetonel l'é.hevin L.
E. Dufresne, chargés par le comité
provisoire de l’Associa ton Agricole
dudistrict ds Trois-Rivières de ve
rendre auprès du gouvernement pro-
vincial pour surveiller el hâter va-
doption du bill à l* ft de constituer
celle société en corporation, sont par-
lis hier pour Québec, Ils seront de
retour demain,

 

Les gurmes de Scrofule, lateuts
dans le corps humain, sont axlirpés
par la Salsepareille d’Ayer. Vendue
par lous les droguistes.

D'après ls rapports reças au bu
reau provincial d'hygiène à Montréal,
les cas de maladies contagieuses daus
ses différents comtés de ce district,
pendant le mois de novembre, ont
etô comme suit: Champlain fièvre
typhoïde, 3 ; cogueluche, 2 ; Nicolet,
diphierie, 4; flèvre 1yphoïde, 2;
grippe, 6 ; Maskinougé, lèvre Lypho-
ide, 78 ; coguelu-he, 2,

 

Hoo®s Pills guérissent les de-
rangements du foie, la jaunisse.

 

DEXANDE D'EMPLOI
Unejeune fille, sachant très bien

le français et l'anglais, désirerail
avoir de l'emploi soit dans un maga-
sin, comme commis, au dans un bu.
reau pour écrire,

6-12-95—j10,
—

Mercredisoir à eu lieu l'ouverture
du patinoir de la Three Rivers Ama.
tear Athletic Association, II est tres
bien organisé, au double point de
vue du sport et du confortable. Tout
eu laissant aux patineurs us champ
de course assez spacieux, on à pu y
installer deux coqueltes salles d'at-
tente bien chauffees, l’une pour les
dames et l’autre pour les messieurs,
Le patinoir sera ouvert tous les

soirs, durant la froide saison, de 7 à
10 hrs. .

 

Le * Magasin de Thé” a le plus
grand choix de vaisselle #t verrerie
qui se soit vu aux Trois-Rivières.

 

Nous regrettous d'apprendre le dé-
Cès, arrivé mercredi matin, de M,
John ‘Twoby, mécanicien à l'emploi
du Grand ‘Frone, embranchement
d’Arthabaski, M. Twohy n'a cle que
8 on 9 jours malade, T1 complait 26
ou 27 ans de service sur l'embran-
chement d"Arthabaska.

A. LAURIN & Cie, 46 Rue
du Pla‘on, marchands de
meubles. Uno visite ent soil-
licitée.

 

Nous avons déjà annoncé qu’un
riche ciloyrn de celte ville a gagné 'e
gros lot de 81,000 au tirage du 27
novembre de la Société des Arts du
Canada. C* citoyen w'e.l autre que
M, Houry Hart, de cette ville, Eu la
Société les lui a bd et bien payées,
comme l’attesie le certificat suivant
Qu'on nous à prié de publier:

Sur présentation du billet No 13734
de Ja Sociélé des Arts du Canada que
j'ai ach-té de M, Narcisse Mivard,
agent pourle district des Trois-Ri-
vières, la Suciôlé m'a payé, lundi le
2 Décembre courant, à Montréal, ja
sume de $1 000,

Henny E, Hart,

M. N. Rivard est l’agent de la So-
ciélé pourla vente des billets à l'rois-
Rivières.

ON DEMANDE
immédiatement un bou meunier ca
pable de fo cer ses quarts, S'adresser
à ce bureau—29-11-95 jno,

Depnis fa fête de la Toussaint, Sa
Grandeur Mgr l’evêque de Nicolet
n'avail pas eu occasion de faire vsa-
Be de certains vuses sacrés très pré-
cieux. La semaine deraière, à l’ucca-
sion des Q wurante-H -ures, on s’aper-
gut que quatre pièces importan-
tes étaienl disparues de la voule de
sureté, Des vases sont en argent mass
aif, plaqué d’or,
i le grand vicaire du diocèse a 

fait avertir le graud coustab'e Bisson-
0 ts qui est parti aussitôt pour Nic: f
let eta fait des recherches demeurées
jusqu'à présent infruclueuses,
O 1 croit gne ces objets sont euco-

1e vachès daus l’église, vu qu'il
n'aurait pas até facile de les empor-
ter nu dehors sans êtr > remarqué,
À part lu valeur inestivabls que

leur doune leur destination, tr prix
du métal de ces pièces est de $500.
Ges Vases ont apparteun autrefois

au cardinal Rampolla,
Chose étrange,les voleurs auraient

pu prendre pour $2,000 de valeur
en faisant plutôt mai:-D esse sur d'an
tree vases sacrés.

Le Cyc'oraun Universel

de Montréal, journal d'illustrations,
24 p ges de gravures, paraissant
toutes les semaiues, 5 cts, le numéro,
abounement $2,50 par an.

 

Le pont de place esl formé depuis
Rier sur le Asuve, vis-à-vis la pointe
do Moulin & vent. Ls pistons tra-
versent aujourd'hui en toute sécu
rite.

 

Un fait bon & savolr

La consomption, la grippe, la puen-
monie et toutes les maladies dd» la
gorgs et des poumons sont guérics
parle Shiloh's Cure.
En vente à la Pusnuacig Cana

DIBNNE, À. Peltier, propriétaire,

“ LA SEMAINE COMMERCIALE,”
le premier et unique journal d'af-
faires publié à l'Est du Montréal.
Québec, 7 Rue Sault au Matelot.
Recueil complet de tous les cou-
trats enregistrés du district à par-
tir de Trois-Rivières ot Sherbrooke
jusque dans le bas du fleuve.
Publie aussi un relevé ofliciel«les
actions civiles de Québec, Trois-
Rivières et Rimouski. Organe dé-
voué aux intérêts économiques de
l'Est de la Proviuce.
Abonnement: #2 par an. Pour

Trois-Rivières s'adresser à J. B.
Meilleur Barthe.

BARTHE & THOMPSON.

>>

Pour la Dyspopsie

I£t ta maladie du Icie, Une garantie
écrite de volre guérison sur chique
bouteille de Shiloh's Vitalizer, 11 ue
manque jams son elfel,
Eu vente & la Puanmacie Cana

DiENNE À. Pellier, propriélaire,

_—

Mienx que fumais
 

M. l£d, Mercier, propriétaire de la
Buanderie de la cité, à Lrausporté son
établiss ment au No 234 Rue Notre
Daure (porte voisine de la leiuturerie
J. A, Gonthier) .

It est en slat plus que: Jamais de
rencoulrer les oxigrances de sa now-
breus -clienlèle el peut lui assurer
un service régulier el de premier or-
dre.

Réduction importante Le linge blanc
ust Jave el sèché, à 15 cts la douzai-
ne,

Chemise lavée el repassée...... .....08
Chemise repassoe seulement ,
Paire de Poignets.....
Colles...

 

   

 

AVIS
Aux MARGHANSdo la CAMPAGNE

Vous pouvez acheter chez le sous
signé In claque Jacques-Cartier el
unssi la Goodyear aux inêmes coud1-
tions qu’à Montréal,
Avant d'ordonner ailleurs, veuil-

lez demander la liste de prix et les
escomptes,

GRAND ASSORTIMENT

Dans les lignes suivantes

 

Congress en [outre pour hommes
depuis 81.00 jusqu’à 8200,

Boltises en feutre boutonnéesel
lacées pour dames.

Pardessus eu Jersey avec uve,
deuxel trois boucles pour hommes,
eic,

20 070 de réduction sur les souliers
allemands.

D'ici au ler JANVIFR seulement
Profitez-en.

L. DASSYLVA,

41 Rue du Platon 41
TROIS-RIVIERES.

68-95 —la.

 

Frost00000200

Gommeà Macher

Adam’s Banner
Aide la digestion.

Un couponet une Jettre d'amour
en français dans chaque wrapper.
Un centin par morceau. Veudue
par les confiseursetles Épiciers,

Retournez cinq enve: (wrap-
pers) de la gomme Adam's Banner,
avec votre nom et adress (écrivez
lisiblement), et vous recevrez

GRATIS
deux poupées en papier avec tête
et corps mouvants,

ADAMS & SONS CO.
11 £713 Jarvis STRCLT, TORONTO, Out,

0000000000000000000
 

      TE
YW/
St Gourge, Nouveau-Brunswiek,

Aucune Force

|

Ni Ambition
Hood's Sarsaparilla a donne une

Sante Parfaite
La lettre suivante est d'un Mmarohand-taillour

blen connu de Bt George, N.-B. :
“C, I. Hood & Cle, Lowell, Maas:
“ Messieurs: —Je suis heureux de dire qua la

Hood's Sarsaparilla et les Hood's Pilly
n’ont fait beaucoup de bien. J'ai ou une forte
atlaque de grippe pendantl'hiver of après avoir
surmonié ln fièvre, je ne paralssais pas prendrede force ut n'avals ache Ambion, ToolsSarsaparilla & prouvé qu’elle était exacte-ment e6 qu'il me fulluit. Los résultats turentdes plus satlstalsants of Je recommande cettamédecine à tous ceux qui sontunliges de rhuma-

HOOD'S Sarsaparita

CUERIT
tisme où d'autres maux causés par le poison
oule sangpauvre. Je garde toujours dela Huod'a
La choz mol ot cn prends quand

esoin d’un tonique. Nous uvonsmalns des Hood's lillstot on enonpoiscoupdeblon.’ J. W. DYKEMAN, 8 Ueorge, N, B.
Hood's Pillg guérissent tous les «érange-

ments du flv, ls constipation, ot 1a bilo, 25e,
4-1 vô—I

   

 

SACHEZ LE QUE VOUS CHIQUEZ

 

N'est pas colove avec des ingré
dieuts préjudiciables,

Plus on en fait usage, plus on
l'aime.

The Geo. E. Tuckett & Son Co,, Ltd.
HAMILTON, ONT.

7-6-95—11

Terres a vendre
Dans lo rang Ste-Marguoetils, à deux milles

du Ia ville, une propriôts de deux nrpents de
front sur quarante de profonleur, dont moltié
en bois et anoiti6 on culture, avec maison,
Brango, btublon, hangard.

TERRE A BOIN
dunsle township St Maurice, de quatro arpenty
etdemi do front sur vingt hit de profondeur,
A quatre milled do In ville, baîsée entoute sorte
de boîs, ot pour plus de fuoitité, 10 sonseligne
vondra colle durnière par pate, où In coupo du
bois soulement.

B'aclressor à

VICTOR DESMARAIS,
Coin dos Ruos Bit-l'iorre & Des Clinpy,

29-15-85-}n0 ‘Trou Ilivières

tonant, hungard, ete, lo tout bili it

Maisons a Vendre

yn doux any, sltubo pros do In gor,
A Bte Thécle, sera voudus & do bon-

nas conditions,
Un emplacement de 85 x 106 pds, sur la rue

PLossis-Rochard, on cotlo ville, près de In gars,
en arriôre do l'IHôtel-du-Cannelu ont aussi on
rente.
Un autre omplacement de 60 x 130 pdy sur

IA ruo dus Forges, volsiu de in proprifus de
M. Narc, Gélinis.

Aussi nue autre propriété, No 102 rae des
Forges,

Pour toutes Informations,
S'ulrosaor à

NAPOLEON DUFRESNE,
Marchund, Trois-Rlvidres

 

 

Uno muison avec boulangorie y nt-

dd-u5-=ino

 

Province do Québec,
District des Troin-Rividros. }
Ventes par le Shérif
 

G.8. No 564 Bourque vs. Bourque,
parlio du No 187 ct lu juste 1a0itié
nord est «iu No 78 du calastro de Saint
Célestin.

Vento 4 ln porte de l'Eglise do St
Oélestin, lo 14 Décembre courant, à
10 A. M.

CHARLES DUMOULIN.
Shérif,

Bureau pu Sut,
Trois-llivières, 5 Dévombre 1895, }

Province of Quebec,
District of Three Rivors,

Sheriff’s Sales

8. €. No 584. Bourque vv, Bourque,
part of No 687 an! tho cxact north-
east half of No 78 ofthe cadustre of
Bt Colestin.

Sule at Church door of 81 Coluatin,
on thy i4th December instant, ut 10
A. H.

 

 

CHARLES DUMOULIN,
Shoritt.

Drou}
Le MINARL'8 LINIMENT gué-

Snerirr'8 OFFICE,
Threo Rivers, 5th Decombor 1895.
   

do PARFUMS est plus grand que jamais |

VICN KZ, VOIR

A LA PORTEE DE
TOUS LES PORTEFEUILLES!

 

pour es Fêtes, à ln “ PHARMACIE DU COIN," ne rondentÀ très bas prix. Le “ stock ”

ET JUGEZ.
 

AUX MEDKCINS,

excollent reconstituant ot atimalaut.

Bandages  

   
Rien alo mieux quo 1e

LA PuaumacrE ves Puois-Miviines,
Coindes Ruos du Platon ot Notre-Dame.

Fropribtaire de l'Eau Minérals “ORIGINAL

P. 0. Box 576.

 

Vormouth Français do Sube & Clo
Vermouth Italion do Fratelli Cora

Jogane JOCKEY CLUB

Unrle bleu XXX, Unrlo Blanch¥. 0,
Unrto argont V, H, U. Uarte ur V. 3 O. 1"
Cmte oxtrn W. V 8, 0, I,
Low muequss V. 5, 0, V3, Oat WV. 5.0, 1

sonl iesportéos on cilsgo seulement,

cnlano ob en futs detoute mansion,

Seuls Agents aux Trois Rivière

surtout pour lu bus prix ot lu

24 &
11095—ta

Histoire Populaire

 

24 PAGES DE GRAVURES,

$2.50 par an, Li

 

Nur la rue des Champs
Kntro la propriélé do M. Nare, Mar.
chand ot collo occupéo pur M. H. 13.
Vallidros do St Réul,

60 x 86 piods,

Suv Is rue den Prisons

Voisin de la propriété 4e M. Ed, Forron,
69 x 81 piodn,

PROPRIETE A VENDRE

rapportant 10 0;0 de revenu annuel

avec un hangar en briques à deux 6tages.

42, Bue du Piaton,

 

26.4.95 —jno

située dans lo centre des atfaires

La maison est en briques à trois étages,

N. MARCHAND & Cia, nit la Diphtérie,  
S'adresser à C. J. BARNARD,

Magnifique propriété commerciale

i2 en très bon ordro.

Pour plus amples informations, B’adrosser à

Trois-Rivières10-1-84-jno.

LE LAIT DE LYS
BEUVÉ, CAT CO n°26 jus unard minis une lotion curative qui guérit
toutes maladies de la penuet ni donne untoint de juunesse, B'om-
Polel'été comme l’hivor, el remplace ln varoline ot ln glycerine,

L'EAU VENITIONNE nourrit, noiroit ob ombellit les
chevoux.

Emplacements à Vendre |

Ona co qu'il y à de mieux en HUILE OF FOIB DE
MORUR, tant on fratehenr

huile cat garantis coutenir tontes ses propriêtes muciticinales, (il av vond
extrait le morrhuel, ete, où lus principes medicaux) .

Jo FER, BEVE KT VIN on Wiuiass n'est pas astringent comme fi plupart dos
autres préparations de Fer, of peut âtre pris par In porronnu la plus délicate. C'est un

50 co. 13 pour grande boutoille,

Jen qualité. Notre
es lution dout on à

 

Notre “stock” de médecines brevetees Françaises est au complet

Hemniaires de foutes sortes

J Bretelles pour courbures des Epauleos
 

ent très bion aimé par
tous cenx qui wen sont

 

250. lu boutoillu,

 

… Cachets de Williams,
pour GUKRIR lu Migraine, Mal da Véte, A évratyée, vt, Cas vache
fortilent le cœur, Isvitox lon subatitutions un prises, ote,

 

B@"l'rocurex-vous wie de nos plumes (à écrire) on crystal. En potite on granilo quantité ches

1t. W. WiILILLADES,
Pharmacien Ohiminto,

'Trois-ltivières,

CAXTON" La roino des Eaux Minerales

Téléphone No 16

EPICERIE (CENTRALE

 

Vins, Conserves Alimentaires
Et Epiceries de choix.

Souls Agonts pour lo District dus produits Français de ln maison

COMPAGNIE D'APPROVISIONNEMENTS ALIMENTAIRES
Liqueurs Françuisen Casonter.…… das ss ces

Produits do ln G air Chartreuse  
Co
   

  
ae Engeand Frères

futs, spécinio nent rocommundé.
se Henle marge ç 1876,

 

En

WUELK D'OLEYK do table XXX do 1n
maison Bmy Vida Kogourean, de Mar-
aille.
Aee

Sootoh ot Irish Whiskeys
Do itubor Millcont & Bon, Glawgow où

Uablin,

 

 

Low smnrques XXX ot V.0, nout importôox on

 

 

Agonco de lu vélèbro farine forto à bouluuger du LACIE OF THB WUOD
MILLING COMPANY, cupusitd 3000 quarts par jour,
tt

s ds la maison Vlau & Frère
Lies plau grands l'abricunts do bissaits ob siororios du Dominion. Hanommés

quaitits dos narchandisos,

Venez visiter notre établissoment 6b vous sorez convainous.

O. CARIGNAN & FILS,
26 Rue des Forges,

TroineBtivicrer.

et Ancedotique
DE.

NAPOLEON 158
Commencera dans le No, 12

DU —————

CYCLORAMA UNIVERSEL,

CINQ CENTS LE NUMERO,
 

vré à Domicile.

A LOUER
Lo ros do chauusée des matsona do fon

Plotre Dbcoteau, witubos rus du Fleuve, à côté
de l'Hôtel Dufresne et servant actuellement
do Balle d'Echantilons pou: les cominls-
voyugours,

l'outos réparations ou dispusitions nouvel
les dos sppurtemonts faites à domande,

S'adrouser à
ALFRED DESILETS,

46 Rue dos Champs,
‘Trois Rividros, 12 Fovrier 1895,—jno.

 

 

Cana ln, Province de Québec, District dea
‘T'roje-Rividres, Cour de Circuit, dons et
pour le Comté «do Mnakinongé. No 539.
George Antoine Tl'étrault, cultivateur, de le
ville de Loulseville, District des Trois-
kividros, Dernandeur; ve. Thizophile Gieard,
résidant ci-devant en la dite ville de Loui-
sovillo, dit District, ot maintenaut absent
de cette Province, Défendeur,
I} vst ordonné au Défondour de comparaître

dans les duux noi.
Loniseville, 5 Décembre 1895.

CHARLES L. AUGE,
Greffier de la Cour de Cirouit,

Dans et pour lu Comté de Maskinongé
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 _LETRIFLU 

Adresses d'Affaires

N. L. DENONCOURY

‘ AVOCAT

47, tue Royalu, Trois-Rivières

OLIVIER & DENY

AVOCATS
4, rue Aloxandre, Trois-Rivières

HARNOIS & METHOT

AVOCATS

42, rue Du Platon, d'rois-hivières
Jos. Haznois, M.G MernoT

Dr L. P. NORMAND

RUE BONAVENTU LE

HEURES DE CONSULTATION :

8 à 9 heures A. M.
1a3 + DM,
748 “P.M,

Téléphone 18, Boite B, I’, 302

Dr ALPH. METHOT
Buccesseur du Jr Gervais

50, AVEN. LAVIOLETTE
HEURES DE CoNsULTATION :
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Räume Né25
LES POUM0NS AT7N?

‘uoles Médecins n'ont pasré=--ià rer
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Le Pectorai-t

d’AYER
5 fort rhume Gul sy
ne on fat en
fzé pensant qu'il

 

2
vs

   

  

als gs tren.

 

   

  

  

. vat a peliy8à 9 heures A. M. offorttac faisait souliers Ke: “ >, M +LE Je Consuftai un Doctezr
, Co > ; qu rou, oh eximinant mars partons, aT, 3 i 47: is partie sipéririure gar ait fortenrnTéléphone 28, Boîte B. P. ATH, n He 6e. [me Monin À médrelne he12-11-92 Je pris sutvant l’ordonnanes, mals celle nnsoniblalt Euro usin yen. Hen he

DRILY|al marhe den ADh N . LAMBKE R d'autrrs les ELCs ayeret Ja réa
Ind d'en Faire PessuL  Aprét en avoir prisMédecin-Chirurgien nla dosss, fu me fron ould of
avant d'avoir fini Ta haute! ger

122, RUE NOTRE-DAME
Résidence de M, R. S, COOKE

Heungs De CONSULTATION :

8 à 10 heures A. M,
143 «PM
749 “PM

Service de nuit à toute heure.
Téléphone 53, 3-5-04

Dr CHAS. _N. DeBLOIS
Le Doctour Charles DoBlois est parti

pour l’Europo pour purfsctionnor ros
études médicales,
Le Drue sera de rotonrd Tro's

Rivières qu'au mois de Murs 1846, oi
il continuera à exorour su profession.

J. J. PANYNITON
Chirurgien-Dentiste

28, - Rue Des Forges, - 28
(En face du Marché)

T'ROIS-RIVIEKES

Extraction des
sdoulewy [445
"de lPHej-
de la céle-

tion Ibrévitien-
1A.

  

visiteurs,

 

  

     

  

 

bre prép
ne: DOIRS
Prumbuge (ur, agent,cimont, gutta

porobu),
Conféotion do doutiers

d'une perfection garuntio.
Téléphone 169. 1, de D, 255,

1-6-95

 

artificiels

—A. Let's, Mt, horloger, €

———_.

  

 

ville, Out,

Bition Oolomsionna,

 

LES
 

Le Pectoral-Garise d'Ayer
La plus haute Récomponsn À l’Expo-

Les Pilules d'Ajer guérissent l'Inuigostion,

le, IFTRAPPISTE
Etablissomentreligieux et agricole

Hotellerie pouretrnitants, pensionnaires ot

Ferme modèk—Ecole d'agriculture et
d'hortieulture—Etalons, bétes à comes ct
cochons «le race.
Fromage: Port du Salut—-Beurrerio, Cidre

rle—Kéchage de fruits et de légumes—
Vin de messe ct vins de table — Arbres
fruitiers et d’ornements de toutes sortes
cn pépinière,
On dutnunde quelques agents responsables,

B'airesser ait

Riv. P, PEPINIERISTE,

ESSAYEZ LI:

et Cffivace.

40-4-ubh—In

 

JOS. A. FRIGON
AGENT D'ASSURANCES

Oote du Loutevard l'urcotie

Fl, VIE, ACCIDENT, MARINE
GARANTIE

‘e
g
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Compagnies Anglaises, Américaines
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>
et Canadiennes © €-

Assurancos offuctuéos aux plus Las ” —, Etaux ot pour dos périodos, dopuis Sef 4TROISjours jusqu'à TROIS uns. © t
. Bureau, No 114, ® =Téléphono: Hésidonco, No 49. + QQ JB, de P. 425, 32 93—lu Ha x

LA “CAN an - Ë J ËÀ "CANADALIFE =
COMPAGNIK D’ASSURANUE SUR LA VIE 5 3 A

DE HAMILTON, ONT,— mn aCAPITAL BY FUNDS Miwa

|

SF puMONTANT AESUBE, AU-VELA -m0] Be = osBRYENU ANMUBL, AU-DBLA DR = 3,000,000,00 È N—_—
= .…_Assurez-vous dans cotte puirsnto Compu- Seguile, la plug ancloane,la plus solide et lu plus =prospère des Compagnies d'Assurance sur In BVie, falsant affaires nu Canada, @®Assurances vifuctuées aux plus bas taux. |Agence aux Trois-Rivières :

CONTE DU BOULEVARD TURCOTTE.

JOB. A. FRIGON, 1-7-85—1a
Agont.

Téléphone 114, B. de P. 425
1.9.92—1a

T, BOURNIVAL. J. ¥. BELLEFEUILLE

Thos Bournival & Cie
(mportateurs & Marchands d'Epievries

Gros et en Détail

Embarilleurs d'huile de charbon

NO. 4, RUE DES FORGES
TROIS RIVIERES

On trouvera constamment au imagaslu deMM. BOURNIVAL& Cie un assortimont des
mieux choisis de

Tnu£, Cark,
LARD, SAINDOUX,
FARINE, MELASSE,

Sucre,
VINS DE MESSE,

LIQUEURS DE rOUTES SORTES
Ete., Etc.

»@"-CORRESPONDANOKE SOLLIOITEE
Frois-Rivières,à Nor.1889-—jno 1
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PROPRIETAIRES

POUR GUÉRIR LA
DÉBILITÉ, Etc.

Vin de Quinine de Campbell
C'estuntonique trésagréuhle

TROIS-RIVIERES.
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FONDERIE CANADIENNE

REMILLARD & GRERE
29, Rue St-Georges, 29

MANUFACTURIERS

Machineries pour
oulins de tout genre
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Arbres de Couche, Poulies, etc,
Poëles, Charrues, Chaudrons

3

Une visite est sollicitée.
REMILLARD & RERE

CA
RD
ER

EI
C.

LEGISLATURE PROVINGIALE

Suite de la Vere page)

 

sro de colonisation, qu'ollo poursuit en
mêmo temps que exploitation des wi
nes do Radnor, Cotte compagnio a déja
fait venir bon nombro de personnes des
Etute-Unis cl est disposée à leurfacili-
ter l'établissement des terres,
M. Marchand fait romarquer que

toutes les précautions duivont être pri
Key pour empêcher que lu compugnio
s'ompure des terres mises § sy disponi-
tion sous le nomdo ses employés.
M, Fiynn purlago cotte opinion ot

dit qu'il a refusé lu domando d'udou
cir den rdgles concernant la colonisation,
Les concessions devront être suj: ttes à
toutes les couditions ordinaires, telles
ue défrichement, l'habitation, ote
En réponso à M, Gladu, M, Piyun

Jit quo le soul privilège donné à ia com-
pagniv cat de décigner les colons à qui
des concessions ecront faites par lo d_-
purtement des terres do ln couronne,
avee toutes les conditions cL obligati-
ons ordinaires,
La Chambre so forme un comité el

utlopto lu résulution
Lu Chambre 0 forme ensuite en co-

wité sur lo bill umendant ot refordant
la loi dee élections Los dispositions
préliminaires ot Uno partio do l'article
détermitunt tes qualités dos électeurs
sont udoptées,
A 6 hours lu chambres'ujourne à de

main pour permettre nu comité des
bills privés de w6ger cu soir sur les
bills do Montréal,

roan.

DISCOURS

PRONONCE PAR

L'hon,T, C. Casgrain, procureur-géneral,
BUR LA

Refonte des lois clectorne
Les, Au cours de La séun-

ee dn 3 décembre

 

  

Du me levant pour proposer la se
colde leoture du projet de loi intitulé
$ Loi relutivo à l’élection des députés
dol'arsembléo législative do Québec ",
je demanderai à lu chambre do mo per-
mettre do proposer, en même temps,
In seconde levtare du projet ds foi jo.
litulé ‘* Loi amendunt In loi des étue-
tions contestées du Québoc "

Les doux sunl intimement lies l'un
à l'autre, Lo dernier n'est pour niusi
dire que lo complément el lu sacction
du premier, Cor doux pcoj-ts de lui
sont d’auv grande importance ob sont
nécessités par l'élul de cho-es qui
vxisto aujourd'hui dans lu provinee de
Québec,
Je dis Ju province de Québec, pourlu

seule raison qu'en purlunl à culte
Chambre,ju n'ai pus mission de propo-
serde lois pour le gouvernement du
Cuuuda, ni pour aucune sulro des pro-
vines que do composent, Jo 6» voux
jis prétendro gue co qui existe dues
lu province de Québuu b'existo pu dans
les maitres parties du Dominion, muis
Je constate simplem ut le mald is cot
te provineo ef je veux ÿ «pjorter le
remade Goo lu constitution nous per
met d'y apporter,

La Lon pe 1875

En 1875, nous avons pus-é Uno loi
électorale qui, duns to temps, avait été
veusidééo par plusieurs comme lant
d'une grande sévérité, mais cette sévé
rité quo l’on redoutait avait 616 néces-
sitéc par les ubus aux jucls les élec
Lions avaient jusiqu'alurs donné nais-
nee,

L'Angleterre nous avait donué res
lois électorulus ol sun « ystdme de gou
vernement pur les représontunts du
peuple, Naturellement, un grand rorn-
bro des abus qu'a fait naître Li syalo
nie on Anglotorrel’accompagnèrent au
Caunda L'on se rappelle encore com
ment eo fuisaionl les éluctions avant
1875 ; Lu corruption qui so fui-ait, l'a-
chul presque ouvert des voles, les
rIxes, les désordres apportés duus les
paroisre- et les * triomphes * où l'un
célébruit lu victoire de celui qui Pa
Vail emporté sur son adversaire,
On ti6 contustait pus en co temps-là

lu validité des élections devant les Lri-
bunaux, mais coini qui avait à se pluin-
dre du succès indu de son rival Gtuit
obligé de lo traduire devant un comité
do la chambre Ut, ni ju duis en croire
ee que j'ai entendu dire, le comité dé-
cidait invariablement on favour du
candidat ministériel contre lu candidal
qui avait le malhour d'appartenir à
l'opposition, Do rorlo quo, comme il
n'y avait pas ou peu do sauclion à ln
loi contro tu corruption, celle-ci teu-
duit toujours à doveuir de plus en plus
grande, jusqu'à co qu'eutin, wloplant
et modifiant les lois qui uvaient été
pusrées en Auglelurre en 1868 ot en
1872, on purvint, pendant un certain
temps, à enrayer un mal qui mensgait
do readee nos institutions représenta-
lives bu simuluero du gouvernvmont
par le peuple.

LRs RESULTATS DE LA Lui DE 1875
Je crois pouvoir dire uvee vérité

que, pendant an certain tempr, lu nou-
vello loi fonctionna avec succès. L'ut-
mosphère politique esl ussuinie ct
doux résultats surgirent de In loi do
1876, savoir ; uno pureté plus grando
duus les élections duo à la sévérité des
poines édictéts par les nouvelles dis-
positions statutaires, el, cn surond Hieu,
bLo plus grandeliberté dans l'exercice
du droit du vote duv à l'introduction
du serutin secret,

Mais jo dois dire, et tout fv mondo
l'admettra aveo moi, qu'à mesure quo le
renplo se familiarisa avee lu loi, on
trouva des moyens nouveaux d'éluder
la loi. Quelquefuis ces dispositions
mêmes servirent de prélex'es très
avantageux pour pormettre lu dépense
du euommes considérables,

LE “ PAIRAGE DES ELECTIONS

 

des tribunaux nuesi, après avoir ap-
pliqué la loi sans ln touipérer pur lu
miséricorde, dovinront pou à pou moins 

 

sévères ct, enfin, v- qui contribun to
plus à mettre à réant l'étfot do lu loi
de 1875, cs fat de eysté.ns quo l'on et
convenu d'appeler + le pairogu des
élections)
Compurons ce qui est arrivé on An-

gleb tre ver ve qui a va lien duns in
provines de (Québec,

din Angieterre, depuis 1868, lu ten-
dance de lu législation # toujonrs éte
de rendre l'électeur ubsulament indé
pendunt de toutes les influences que
Jon pouvait exereer sur lui pour lui
fuire douncr un vois autro que celui
dicté pur #4 conscience,
Daus 'u province du Québec, au con

truire, on n'a pus amélioré Ju lui de
1875 dans to même sens ot lu législu
tion oxt vonto à l'aido de ceux qui vou-
L'ient rendre lu loi moins sévère, Pur
sxemply, on a rondu ks contestalions
d'elections plus difliciles en exigent
un dépot do 81,500 sa lieu do 81,000;
en forgant do pélitionnuire à metre
dans ru pétition même les détails de
Lous les uclog du corrmption qu'il alld.
Hue contre “on advorsairo ul on lu for-
gantdnppuyerse nlléguntious d'un ser
meot pour rhaque cas On u môme été,
co qui détruit comp'ètemunt l'écono-
mie dein loi, juequ'à oxempler lo cun-
didat de lu nécessité duus taguolle lu
loi le mettuit de rendro publiquement
un compte de toutes (es dopenses qu'il
avait l'utes pendant l'élection,

LA MORALE ELECTURALE DANS CETTE

PHOVINCE

Quel este reanltat duns la province
de Quebie ?

Loin de moi l'idée lo voutoir dépré-
cier anpuovines, je erois qu'otle ust
aussi morule, peat Giro p's morale,
Que les autres prov.1-ces du Dominion,
mis onlin nous semmes iei poor dire
lu stricto vérité, ct quand bien même
ello dépluirait à Quolques-uny du mes
concitey-ns, ju leur dirais comme lo
disait un ancien célèbre, “Mur conci
toyene, 51 ju vous bl&-n0 et vous dis la
vôrit*, c'est parce que je vous aime.”
Unio des Gu:ire quonces du ln législation
(ue Lous nvobs muintenunt sur les Slee. tions ot sur les élections vontosiden,
S'ust quo les dépenses des enndidats do
vionneat lellement fortes QUo coux qui
W’ont pourtoute fur.uno uo leur taloot
et Jour respoctabiité hésitent long
tomps avant d'uccopter ln oundidatare,
Ou à inventé toutes sorlus du moy

ens par losguols,sou- prétexto d'oxigen-
ces politi jues, on soutire do l'argont au
candidut ot à ses amis,

LA MANNE DES ELECTIONS
Aiusi n'est il pas vrai que l’on est

obligé avjoucd'hui du donner do l'om-
ploi à «les Ihessitiqurs, des copistes, d
des seerélutres suns nombre ?
Nest il pas ven que duns cortnines

paroisses, uus-ithL que commonce unc
élection, le quart, lu moitié des cult
vautours cmbruseunt ie métier do cochur
91 su font engager sous lu» plus futiles
prélex(os pour mener soit lo« candi
dats, soit leurs nis Ÿ
Fen covvais même qui, lorsqu'il s'u-

givd w nenomble.s publiques tenues
dans une paroisss pour plusieurs pa
FOI8CS GAVIFONI.4 od, Bo Meblont Go-
chers pour vy transporter les uns les
autres a Co, assemblées el pirscutent
ensbite aux cacdidnts des comptes dae
pothicaire,

Liv dine hese arrive pour lus vil.
les, evi jo +65, bien informé, il Yuun
certen district dlestorsl dans une cor.
taino ville où, à lu veille du 6 ection,
il fous dépos.r près de 82,000 entro Jus
imuins d'un comité do cochers pour
êtredistribuées psrmi leurs confrères,

N'est-il pas vrai qu'on uo onteuda
dire qu’il s'ent formé des clubs où asso
ointions qui, sous préloxto do ss faire
payer lo layer do lours uppartoments,
su pont fait cmvtiro des s0mmes con-
sidérables d'urgeut qui, on tin de comp
te, n'étsiont ceployies quo pour leurs
propres besoins?

N'estiil pus vrai qu'il n été constuté
devant les tribunavx de justico, à main.
les reprises, que popr corrumpre dos
Puroisses chliètes, OÙ a engagé dus
gardiens de jour et do nuit sous pré-
texto qu'il y avait du danger pour In
paix publique ?

Enfin, il est parfaitement constaté
que dans cortaines parties du pays ou
attend les éloctio:1s commo une munno,
ul, À co propos, j'ai enteudu raconter
uno aneedoty fort pluisnute :
Un hommeà qui il étuit dû dos ren

Les dans une certnine partio d’un com-
16 ’avisu d'allerlui-même los parcovoir,
À lu première maison daus laquelle
il entra pour demander son dû, lo chef
de ln famille lui répondit : * Mon cher
monsieur, nous sommes bien paves,
nous croyions avoir uno élection, colto
annés, mais il paraît qn'ele n 616 ro
mise à l’annéo prochaine : nous vous
paicrons daus ce temps là.”

 

LE BEsOIN * D'ORGANISATION "

Cortuins comtés sont turifés ol, aviut
de s'y présenter, l'on informe lo candi-
dat qu’il loi faudra dépenser tollo rom.
ti» d'argent où qu'il devra les déposer
entre lus mains d’un tel où d’un tol,
Moi même, M. l'Ocsteur, dans une pi
roisso passublemont éloignde do Qué-
Leu, ct dormant tranquillemont le soir,
après une journéedo travail et do dis.
cours, je fus éveillé par trois mossiours
qui »e présonièrent à moi ol qui com-
mencérent par mo diro quo do l’autre
côté on avait b'aucaup dargent of
* d'orgamsation.” Comme j'avais hâte
de retourner à mon repos, jp lonr du-

dai, on détinitive, ce qu'ils vou-
i, et remurquez bien quo la pa-

éluit uno pare.nio qui contonuit
300 électeurs ; alors colui qui

sait être lo porto-parolo mo dit :
“ Eh bien, Monsieur, dans catto pe
roisse-ci,il faut 83,400, ot si vons no lon
aves pas, Vous pouvez dito à votro can
didai que c'est Inutilo de continuer Ju
lutte,”

Ces cxemples, M l'Orutour, tirés do
l'histoire politique des elections dans
velto province, déprignent pout-êtred'uno muutère exugérée ln corruption
électoralo qui règno, mais je suis cer.
tain d'êtrel'écho tidèle do’ tous coux
qui out de l'expérience en pareille ma
tière, qui so «ont mêlés d'éloctions de-

 

    

 

 puis quolques avnées, lorsquejo dis que

1895
 

nous rommes arrivés 4 un tel état do
chusus dans lu province du Québe
qu'il faut absolument y mettre unfrein,
si nous voulous quo cetto Chambre
£0it une institution oi roient représen-
tées les vraies opinions du peuple,

Quelles sont les conséque:rces ‘le cot
état de choses ? C’est, d'abord, comme
jo l’ai dit il y a ur instant, que l'hom-
me qui n’a pour so rerommatd r quo
ses lalenls ot son honorabilité ue pour-
ra plus se présenter si le mal coutinue
à augmonter dans ls mêmeproportion,
ou bion s'il s6 présento, il s'endottors
pour tout lo resto de ses jours; et l'on
à ou des juges, ot dos jupges distingués,
qui, uprèe avoir été sur lo banc pon-
dant 13. H et 15 nus, rout morts just
mobt le leudemuio du jour oft ils uve out
réglé leurs  dorniéros duttos d'élec-
tions !

L'INDÉPENDANCE

Mais, M, l'oratour, lo jeune homme
qui so présente runs fortune, qui ds
vient candidat, qui so soumel ux ex
Lorsious du coux qui font des éluctions
au métier, qui est obligé de demar-der
do l'uide, ou conserve plus celle wn ié
pendanco essentielle à tout bon député.

11 s'eut déjà présenté daus notre hin
tire politiyue do grandes questions «i
lout lo monds devait voter suivant su
coli=cistico ol peut-être, M, l’orateur,
que si LOUR H'AVions pus ou duns nos
ussembléus délibérantes du cos hommes
ui avaient élé obligés de domauder

du Beeours pour so Luice 6live cl qui, un
liou d'être les représontunts do’ ceux
qui leur avaient donné du SCCOUES, dll
fuient élé fes vruis représontants do
loure mandunte, votru histoire sorail
illustrée de moins do seutdules,

LES BCANDALES POLITIQUES

DES DEPUTES

D'où sout vonus, où ellut, les scunda-
les dont nous avons ontoudu parler
duns notre histoire politique ? et ici, jo
fuis absolument ubstracuon de persou-
tes ct du parus, Je patlo comm» un
historien qui u va et qui sat comment
t'est pusté ce qu'il rolute, Dans bion
des eus,l'argent qui, directement où in-
directoment, u élé détourné do ea suur-
ce légitime,l'u 616, nou pus pour l'onri-
chiseement do colui qui lv prennit,
mis pour faire des fords éketoraux
qui, dans notre puys ol d'aprés nox
mœurs, sont devonus uno néduesité ab-
sulue,

Saivons lu marche des événementls ;
parlons du prineips admis qu'il faut
uvjourd hui de l'urgent pour fuiru les
élections, quo des élections no su funt
pus pour dos prières, commo on l'a eu-
coro dit dernièrement, ob qu’il faut
quol pue choso do plus substuntiel. El
bicn, Col argent, it faut lo trouver ; or,
dans notre province, on ust génsrul
ment trop pauvre pour quu ls sous
criptions désintéressées viennont gros
sir Je fonds éluctorat suns qu'on uit été
ubligé do passerlo chapeau à plusienrs
ropriaes, Souvent, après des suppliou-
tions ct dus prières et des détaurohes
suns Nomure, l'on s'ou roviont avec un
mugul bien peu consi éruble,
UUMMENT ON SAIUNE L ENTREPRENEUR

PUBLIC

Alors, M l'orileur, on euigne Fen
Lrepreneur poeblie, on Jue fat donner
une purl de co qu'il gugne à mêms son
suntrat du gouvernewes, vu du lu mu-
nicipulié pour In quolls it teuvailo,
Qririve il? Cest quo de sun côté,

l'es (rep: oneur saigne le gouvernenor t,
LC sens qu'il ssl obligé do mujor.r
“ou prix d'un montant us-ez consi 16
rable pour lui p rmottro de réaliser, non pas soulement un profit légitime
auquel il a droit, muis aussi estle pur-
Lio encore plus cunsidérablo peut-être
qu'il est obligé do payer à cotui qui lui
donno ou lui fuit obtunir le content, let,
un beau jour, lo scandale éclate, lo mi-
Distre prévaricateur tombe ; mais ol
wy a pus quo lui vi soufire ; In répu-
tation do lu province tout entidro on
val Aclubousséo ! ’

Monsieur l'orateur, n'ost cs pas là
uno peinturefilèle de co qui cst arrive,
st n'est-il pas vrai que <i lo système
Yui prévaut bujourd'hui dans lu pro-
vinee continuo, angmante même, l'Hise
toire du passé 5e répèlora ot Ia provin-
co en souffriru davantage uvx youx do
l'étranger ?

L'AUUS DES BOISSONS ALCOULIQUES

11 ya un autre abux, abus plus ter.
riblo encore perl-être gue co quo Pon
appalle li corruption étcetorulo pros
prumont dito, c'est l'abus dus buissons
enivrantes pendurt les élections. Sir
ve point, M, l'Orateur, soyons siucères,
n'ayons pus de fausse délicat HY, mois
disons les chosestelles qu’elles sont,
Lu bois on joue dans nos Glections

politiques un 16lo qu'elle ne devrait
bus jouer, J'uimerais bion qu'il nous
fab possivio dinstitucr uno en juêto
dovant Un comité ui, otro autres mis.
sions, aurait vello de forcer los débi-
tants de boissons à venir montrer de
vant le comité lours livrés poir prou-
vor lu quantité de boisson qui su dé-
pense à ruison des éloutions, Ou serait
certainomentsurpris ot l’on verrait
Qu'il eat temps du mottre uno digue au
mal qui nous covabit.
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Jui 616 guéri d'un Goître douloureux
par l'usage de LINIMENT DE ML
NARD. »
Chutham, Ont,

Branp MoMULLIN
J'ai été guério d'une Inflamm mationM ape du LINIVENT DE MI-
ARD,
Walsh, Out.

Mae W. W, Jounson,
J'ui 6té guéri de Nivralgiv Facile

par l'usszyo du LINIMENT DEM).
NARD.

Parkdale, Ont. JU Baer,‘
6-8-45—1u ————>- <a. ame.

11 sauve des vies chaque Jour
Dis milliers de cas de
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vousomp
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+ STIMULANT LE

Vin St-Michel
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Est parfait, II donne la santé et
Jaforce auxmalades, il chasse

Ja mélancolie, stimulele
système musculaire

ctesttrèsngré-
able ay
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Comme

Digestif le

Vin St-Michel

Estidéal,ilest l'ennemi de ladys=
pepsle, 11 réchauffe l'esto-

mac, facilite ladigestion

et met la bonne
humeur au

cœur,
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votre nom ct votre ae
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